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ACTUELLEMENT EN RÉCLAME : | 


DERNIÈRE 


MATELAS pour 2 personnes 4795" 
COUVERTURE p.2personnes 995' 


COUVRE-PIEDS à volants, satin, 
laine blanche, 


et TOUTE LA LITERIE 
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Enquetes avant mariage et sur moralite 
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GRAVES INCIDENTS EN ITALIE 


— AMÉLIE DE 
ns g re Nouveaux rebondissements de l'affaire PORTUGAL 


| d'occuper une fonderie D A S I l v A 
„ La police (84 ans) 
vient d'envoyer son chambellan à 


À fai It fe u: Lisbonne pour faire préparer dans 
le tombeau la place qu’elle occupera 
> 5 morts 


aux côtés de son mari et de son fils 


Clouée sur son lit de douleur en 
son château près de Versailles 


Pourquoi 
Comment 


On s'attend à 

une violente 
contre - offensive des 
avocats 


fois la France m 
La Grande-Bre- 


tagne est réalistr 
Mao Tse Toung 


lan des | 
principes. craordinaire - 
cinglant « adien à l'Angleterre » | 


que Mme Tehang Kaï Chek pro- | 
it hier à la radio améri- 


outs 
lotte de 


re de le croire dé 


. Acheson a dû ba- 
éviter l'envoi 
d'armes américai-| 
de Formose, der- 
de Tchang Kai 
Chek: mais ce serait trop de- 


La ville ul 
urd'hui le théå- 
le graves incidents, 


ROME, 9 janvier. 


tre 
Vingt mille ouvriers qui, au| 
cours d'une grève de huit heures, 
tentaient d'oceuper six usines, se 
sont heurtés à la police, | 
Selon les premières versions, les | 
ouvriers étaient armés de grena-| 
des, de bâtons et de pierres. | 
fuit feu et loni 
cinq morts et plu- 
izaines de blessés, 
Dans yn communiqué de la pré- | 
fecture, il est décla 
lice a dû fa're 


+ pour éviter d'être submergée »,| 
et qu 


le ne l'a fait qu’ + après | 
de tous les moyens de | 
aire de la police | 
aurait été grièvement blessé à 
coups de feu, et un autre blessé. 

La préfectuie ajoute que, mal- 
sé leur apparente soudaineté, ces 
désordres ont probablement été 
prémédités. 

La troupe est consignée dans les | 
casernes. | 


La centrale téléphoni 
occupée 


Après avoir été repoussés par ls] 
forces de pollee les grévistes se sont | 


lierne a été convoqué d'urgence pour 
ce sair afin d'envisager une action 
de protestation. | 


Manifestation d'étudiants 
à Saigon : 2 morts 


Six autres ont été blessés, ainsi que| 
15 membres d's foress de police. | 


+ Voici pour lo première fois le coublè Ou Silve; phorogromhié à Misrrits avent- le drome. 


Les parents de 
Monique pro- 
testent contre l'attitude 


du médecin légiste 
(De notre envoyé spécial 

Robert FLORET.) 
BIARRITZ, 9 janvier 
IEN qu'il apparaisse 
fs douteux que le: juge 
d'instruction Pech 
accorde ce soir à Joas Da 
Silva Ramos la liberté pro- 
visoire, que les avocats du 
jeune homme ont demandée 
pour lui, tout est prêt, dans 


le grand hôtel de Biarritz où 
la famille et la défense de 
Joas ont établi leur « quor- 


UnG 


à la place du Canadien Craig... 


| qui s’accuse d’avoir tué une 
jeune Française de 25 ans ? 


nage en cours de ioute, je couple s'ar 


lavre ? Monstrueuse erreur judiciaire ? 


3 


Dans une auto accidentée abandonnée au bois de Vincennes | 


500 CARTOUCHES DE MITRAILLETTE 


ÉTAIENT CACHÉES 


DANS DU COTON : 


Le propriétaire de la voiture 


dit àe se souvenir de rien. 


nt cette nuit une rondi 
4 


% Rranez da lorln LEROY 
© vxamin os La vue 
@ une monture MODERNE 


© veux ven 


tation de 
Oltre de durée limitée 
Valable uniquement: 


surprise de découvrir une 

de paile. des carottes. de la 
salade, ainsi que plusieurs paquets 
de co 


Da 
des cartouches de mitrailiette. 
Les paquets d'ouate furent ouves 
Fun après 

1. 500° cartouches 


vèrent 


plaque du propriétaire portait 

le nom de « 

190, avenue de la Porte-de-Vincennes ». 
Enfin, sous le siège, se trouvait un 

couteau à cran d'arrêt 


Première surprise 
Les inspect 3 


poir que le propriétaire viendrait re- 
chercher sa volture. Leur surveillance 
se prolongeo jusqu'à 7 heures. ce 
matin. A ce moment, une grosse voi- 
ture noire. immatriculée 17.68 R. N. 2. 
stoppait près de !a traction accidentée 

Un homme, en descendit. qui fut 
aussitót arrêté. 

+ Je suis Chauffeur su garage del 
M. Corti, dit-il aux policiers, et i 
m'a demandé de venir remettre en 
état, ou tout au moins remorquer 
sa voiture, qu'il a abimée cette nuit » 

La déclaration du chauffeur sem- 
blait Mais le 
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exacte. 


autre. Ils contenaient, au 
| 


Dominique Corticchiato, | 


commissaire | 


MOUREUX 


MIENS, 9 


ntaisie d'un 


rêta à Amiens où il rencontra un sol- | 
dat anglais dans un café. 
Ce saldat anglais apprit que la jeune | 
avait dix mille francs sur elle et 
suggéra au jeune Canadien de 
‘emparer de cetie somme qu'ils par- | 
tageralent. 


Pas de traces, mais... 
Et, raconte Cralg « tandis que je 
jui fenais les bras derrier 

anglais la frapi 


11, poursuit al pris 4.000 franss 
et l'autre a pris le reste. Un peu plus | 
lard, nous nous sommes disputés et 
nous nous sommes quittés. Je ne l'ai 
plus jamais revu et je ne sais pas 
son nom. » 

Maigre les recherches effectuées, Il 


r à 

comparut devant un tri 

qui le condamna | 

Cette affaire présente sans doute des 

ltudes avec les faits relatés par 

l'âge de la victime. de 25 à| 

même blessure : le crâne 

la jeune femme fréquentait 

les troupes aîllées et était une habliuée 
du marché noir. 


Dans ce cas, il pourrait s'agir du 
Sont accuse Craig, et l Amé- | 


1e Je lemme 
on a retrouvé le cadavre s'appe- 
Irène Grani z 


ve Craig ait une défail- | 

lance de mémoire qui lui fasse placer 

son crime @eux ans trop tôt. 
Si done Mile Granier ne fut pə 


| victime de Craig et d'un complice | 


anglais jamais retrouvé, il ne resi 
Craig a dit 


n'a pas été retrouvé ou bien, comme 
cela s'est produit déjà avec ur Amé- 


l'espoir de se faire payer u 
voyage en France, quitte à se faire 
imocenter une fois qu'il aurait revu 
notre pays. E 


| 
de S'MARTIN 


vong donnent rendez-vous aujourd'hui 
après 18 h. 30, autour de Not 

fa mper « Caribou , gratis 
mière personne qui les séi 


.innocent a-t-il été pendu 


| 3° divorce 


HOLLY WOOD 
Myrna Loy, = 


courses 


PRIX DE SAINT cons 


no ofa 


Demain, dans Paris-presse, 
règlement d'un grand 
concours original qui per- 
mettra à plusieurs gagnants 
de passer une journée de 
millionnaire. 


Myrna Loy : 


l'ac- 


| tier général », 
cueillir. 


pour 


le soin de prendre elle 
la décision. 


Le feu aux poudres 
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UNE INFIRMIÈRE 
ALLEMANDE 

TUAIT ET DÉPEÇAIT 
| SES MALADES 


BERLIN. 9 janvier (AFP) 


A reine n'est pas ma 
L lade. La reine ne souf- 

fre pas. La reine 
s'éteint. » Les médecins ne 
lui trouvent rien, que ses $4 
ans et la fatigue des grands 
malheurs. Une flamme qui 
vacille, qu'on croit disparue 
qui se rallume 


pour la leçon ! » 


de Saint-Mandé 


C'est Amélie de France 
reine de Portugal, qui se sur 
vit dans son château de Bel 
levue, près de Versailles, une 
résidence qui n'est qu'une 
grosse villa sans autre belle 
vue que les pierres meulières 
des cottages environnants. 

Derrière 
vient de re 
un entretien 
qui a déjà reçu 


rille imposante que 
M. le curé, après 
avec la souveraine, 
onction 


extr 
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du Cinéma et du Music-Hall, vi 


Après avoir remporté un succès fabuleux À New-York et à Londres, 
t d'arriver à Paris pour y donm 
le montre accueilli par une foule enthousias 


nous écrit un lecteur 


ETAIS philatéliste et vou- 
lais échanger ma collection 
de timbres contre un véio. 


Monsieur Joe, la plus grande attraction 
une série de représentations. 
à l'aérodrome d'Orly 


Notre photo 


“Paris-presse ” : le journal de Paris - 19 J 


Madame! 


CONSEILS : 


MARIE RAYMOND 
(prix Kandinsky 1949 


LA GAZETTE 


a | 
partage sa vie entre la CHARLES BOYER : <Je joerai Malatesta | 


Paris-pres 

ENPRE E7 
AUJOURD'HUI MATI 
LUIS MARIANO 
LA BELLE DE CADIX4 


Avez-vous va 
mensotionnel tableau de 


LA CATHEDRALE 


JOSEPHINE BAKER 


le, chef-d'œuvre de 
MiCHE 


avier 1950 


| T rime, il rime 
M. le commissaire! 


L GYARMATHY 


hul 14 h. 45 

N — Aujourd'hui 14 h. 48 

| Me h. 45, ROGER NICOLAS +t is 
| résteurs dan mense 
Res a BARATIN 


PORTE ST-MARTIN 
HERITIERS 
BOUCHARD » 


AX REGNIER| 


iM 


d'Amédée du CLOU 


e pour décider vite > 2 M i si je suis lib >| 
eee | peinture et le ménage] e Mntheriut encre si je siis iie? 
mpienona À a eine ARIE RAYMOND, prix Kandinsky 1949 (ex æquo avee Cha D Veste ta voici Me principoes LS Lee" Dave Severer ee | 

se M val) expose quelques jolies gouaches à la galerie de Beaune. e La grosse cloche! 5 a7 


sont des pages exquises où les formes et les couleurs s'organi- 
sent avec un souci constant de dynamisme, une recherche émouvante de 


tution — 

Un liorz par jour 

MICHEL DE GHELDERODE 
par JEAN FRANCIS 


PRES un iong séjour en Puri 
oire, l'auteur 7 
fer accède ere 
aura sufi ion intelligente 
m jeus André Reybaz. 
que Mi dernde occu- 

les scènes parisiennes la place | 

est d 


e pour cuisiner mieux 


GRATIN PAUPHINOIS 


Pernelle 


Victoire des conserva- 
teurs aux élections 


monégasques 

7 sièges 

en ballottage 
NICE. 9 jan: 


dant particulier 
éinctions 
du 


suffit d'y 


penser 


es 


tional tout entier. 
membres de la 
uiés de Monaco. 
lement se sont pr 
tins nuls ont été en: 
C'est la liste de co 


Me aimornhiea de mE 
$ : able qui baigne toute son 
e santé et beau nie 


e bonnes affaires 


précieuse Vus d'ensemble. (Ed. Labor 
Max FAVALELLI. | 


: René BAROTTE 


uns et les autres devront se repré- 
senter pour le ballottage dimanche 
Prochain. 

La Chambre mpnégas 


PETIT COURRIER DE L'AIR! 


Du nouveau dans notre construction aéronautique 


porta dernièrement le Prix Popu- 
liste. Aujourd'hui, c'est un eom- 
missaire qui connaît le succès. 

A. Paul Chaulot vient, en effet, 
de remporter le Prix Guillaume 
Apollinaire de poésie pour son 
recueil « Contre terre ». Bien qu'il 
adore rimer, M. le commissaire n'a 
pas encore songé à dresser ses pro- 
cès-verbaux.. en alexandrins. 

Paul Chaulot est né le 24 mars 
1914 à Lanty (Haute-Marne). T! Gai 
est également l'auteur de « Di 
que incolore » et « Attaque à mai 
armée ». 


L'UNIQUE TORERO 
ANGLAIS 
réussit l'exploit 
d'épouser une Anglaise 


SOUTHEND. 9 janvier (A. P). 
— Le torero anglais Vincent 
Hichcock annonce qu 


sonne... 


MILLION 


n AD dans une scène du tim 
MORLAY et Jesn BROCHARD dans amuen: 


D'UN JOUR » qui sort cette semaine au MARIGNAN et au 


tresse de ma 
@ Le duc de Windsor 
est converti à... l'ail! | 


LE sûre restaurateur 


son retour, en soût 
hospitalisé à la sulte d's 
come à l'aine. 


un coup d 
ai converti le d d 


er: 
triomphalement le mat 


opinions multipl 


M Premier vol d'un chaseur à 


fications. seul le trafie sur l'Alle- 
marne et le Proche-Orient ayant été 
intecas 

1949, les appareils de la KLM 


e fret et 3500 tonnes de 


B Le giravion Ariel a été pri 


résen- 
té en vol, à Villacoublay. ur i 
de . di 


THEATRES LYRIQUES 
NATIONAUX 


iées à assister à 
présentation publique du 
construit 


"| ELECTIONS CANTONALES 


Saint-Jean-de-Day > 
3364 : mut 


"n, 
« La mort du 
EN 


à 20 heures : « Faust » | 
Di 14 et LUNDI 16, à 19 h 
« Le Crépuscule des 
DIMANCHE 
1 « Rigoletto ». 
L'OPERA-COMIQUE : MERCRE: | 
11, à 20 h. 15 i « Carmen ». — 


Dieux » (en 
15, à 4h 


A 


«et municipales | 
Brax (Lot-et-Garonne). 


= Carmen ». res t ai 
Location ouverte. 1 socialiste indépendant Ballottag 
pour 2 sièges. | 
Vilenave-d'Orgon (Gironde). — 


HOROSCOPE 


soxvaz 


Vous pourres écouter 


@ ia KLM. en 1949. — L'année 
1959 a KLM 


Ballottage général. 


RPF. est en 


ML | 
Mardi m 


| PRIX DE SAINT-SEVER 


1. Dubonnet (Ch. Petra) (115) „G. 
à M. P. Forcinal 


À a 
2 Divénne (R-C Simonard) ÑIY.. 
3. Doiorès II (R. Vislard) (106)P. 


À an Temps : 232" 8/10, 244" 5/10, TW 

| 610 R. kil. : 1'28” 5/10. 

| N. pl t, 102. 103, 104, 105, 107,| 
108. 185, 110, int, i12, 113, li 


PRIX DE SARTILLY 
iti 


19 h. 30, Orchestre de 


E Orchestre de Tou- 
Ua che 


LE CARNET 
de i 


Que ininterrompue. 
18 h, 30, Clarté dans 
h.s 


Musique et chan- 
PRIX DE CRESSERONS | 


Leia ni (302G 
à 


is-presse 


30, M | 
Paysans de France : 


1h 
13 h. 30. 


ÉXETTETTE 


Bonkeur du jour : 13 h. jer ser- 
vice: 13 h. 20, Musique de la Garde 
Républieaine TR 
N. pl : 401 402. 403. 404, 408. 406 
ao. doS. 410. 411. 414, 417. 418, 420 
| azi. ax a | 


PRIX DE BLOIS 


1. Aller Toure. (Ch. Leeb) (505) 
à Ch. Leclerea 
2 Aliyo (G. Bottoni) 


G 


la salle 
Raymond Scott et 


Pari x 
14 h. 15, Concert à 
: 15 h. 4. 

hestre, 


ELLE CRIE... 
ET L'AGRESSEUR FUIT 


Caissière au service de M. Lacroix, 
Industriel, 45, avenue Aristide- 
Briand à Antony, Mme Yvonne Des- 

té attaquée, hier 
de l'immeuble, 
qui 


[EE Tps 


Solution du problème 
des Mois croisés du Dimanche 


E oes faute 
aBEQLAT atai 

ier tement 
BEAU NANNEXE a de nouveau || 


5. 
it la descente très 


clausais, 52 ans, a é 


très bien couru. 
BRIMOS a été retardé par doux 


un a 
lui a mis, sur la poitrine, le canon 
d'un pistolet. 

| ‘Aux cris de Mme Desclausais, son | 


J| agresseur s'est eatui. 


grosse supériorité 


DES HUITRES 
EN CONSERVE ! 


RÉSULTATS DE VI 


Mystérieux entretiens 


de LÉOPOLD III 


rR 
Pemra ADO" 
ORs 
En ON 


aeS 


âteau de la Croë 
au château de a uroe 
DEPECHE «P. IS-PRESSE-L'INTRANSIGEANT » 
EOPOLD III, la princesse de Réthy, la princesse Joséphine-Charlotte, 
L le prince udouin et le ince Alexandre ont quitté la ville qu'ils 
occupaient au préoleble int-Jean-Cop-Ferrot pour se rendre 


NICE, 9 janvier. 
au château de la Croë, au Ci 


scuesion du e 
referendum qui vient demain devai 
la Chambre belge. « Voyage 

€ » ont-ils répondu 


NCENNES 


3. Arroan 
Ten 15 


Rk 
N. p so. 


w 


PRIX DE PAMIERS 


e R (A. Chéroni (81 


depos rl 
“ambre, unè demande 4 


DANIELLE. DARRIEUX 
JEAN DESAILLY 


[CLAUDE AUTANT: LARA 


1 


VICTOR GUYAU 


CHARLES DECHAMPS 

Lou ISE CONTE p 

ARMỌNTEL 
CARETTE 


g 
> 


SA 


Paris-presse 


A Colombo, Bevin et huit ministres du Commonwealth 
la cohésion de 


æ n _ dr 
re britannique.. ./arrės SA TENTATIVE DE SUICIDE Li 
| et à stopper le communisme | AU CONSULAT POLONAIS DE LILLE, [Le temps qu'i tera : 


cherchent à 
lempi 


maintenir 


Les nationalistes 
chinois tirent 
sur un navire 
britannique 

et l'internent 


NEW-YORK, 9 janvier ( 


dans le Sud-Est asiatique | 


3 à la 
Maison Blanche du gouvernement de Colombo, dans l'île de 
ceylan. MM. Bevin (Grande-Bretagne), le pandit Nehru (Inde), 
Ghulam Mohamed (Pakistan), Spender (Australie), Doidge (Nouvelle- 
Zélande), Pearson (Canada), Sauer (Afrique du Sud) président les | 
délégations respectives 
Outre M. Bevin. la Grande-Bretagne niveau de vie dans le Commonwealth 
representée par MM. Noel Baker, de facon A priver les communes 


itannique pour le Common de lun de leurs atout emule 
. nnique pour le Sud asia- Moscou: politique 
E Rirmante, qui a acquis sn auto. d'agression du camp 


impérialiste 
Commentant l'ouverture. à Colombo. 


les rues conduisant 4 l'im- 
du Sénat où se reunusent les 
sont gardées par la pol 
ant une considérai 
i d Mle Dour Voir arriver les 


iny a 

mai le bâtiment 

Len eiat de en 

DS ee, SE pr 
mer dont, deux "Anglaises et Eina Re - 

n n chargement de 10 i ont 

à ae manhans | | Bien que malade, « constitue un témoignage de | 

jars de marchandises. fravation sans cesse aocrue des Con! 

masoil (M. BEVIN dictions qui opposent dans le Pacifi- 


que jes États-Unis à la Grande-Bre- 


at REFUSE D'USER | 
B'ES Ares] |DU PALANQUIN roue 


des renforts dans 
le Sud-Est asiatique | 


SINGAPOUR, 9 janvier (Reuter). — 
Le trasmort de t 

et arrivè aujour 
venant, d'Anglet avant à son 
bord des renforts destinés à divers 
ba'aillons britanniques en Malaisie et 
à Hong-Koi 


britannique, la « Pravda ». citée par 
Radio-Moscou. déclare qu'i sagit là 
d'une mesure destinée à propager dans 
le Pacifique cetie politique 4 

sion que le camp {mpériali 


e a ne a 
BUDGET TRUMAN ; | |és t piein for Met 
LES DÉPENSES 
POUR L'AIDE 
MILITAIRE 

A L'ETRANGER 
seront doublées 


celte année | | 
WASHINGTON 


ant de pene- | 
bâtiment avee M. 


Les rapports franco-allemands 
M. SCHUMAN PARTIRA 
POUR L’ALLEMAGNE 

VENDREDI PROCHAIN 


tre des 
rA 


ller pour reprendre sa res 
avant de peneirer dans la salle 


silles de police avalent 
stratégiques 


de des créd 
pian Marsha! dent de la Con: 
Fence pour toute ia session 


Après le discours d'ouverture sou- 


haltan® la bienvenue au nom de sn 
gouvernement. les ministres ort abor La conférence qui a duré deux jours 
dé la discussion de s'est ré a 


aui avait déjà été pros 
au point et qui comp: 


PRANL Les cartouches 


(E? 


résulte de l'expan- le de la première page.) 

en Chine Duvert et l'inspecteur principal Goret, 
6. Les problemes de défense dans le! qui avalent e'e prévenus entre lempe, 
|" sud-Best asiatique Sétaient déjà rendus chez Domini- 


PLAN MARSHALL ? | sr ass i “Journee poust ue PAv Gaina Fa en a mer 
LEWIS DOUGLAS | ier le premier ant à lor-| vente d'autos d'occasion), dont “io 


êre du” jour. nièce se trouve 190, avenue de is 
REMPLACERAIT Questions économiques | Pote viens 
HOFFMAN 


Mais il était trop tôt et Corticchi 
Peu apria louverture de Ja confe: | devaient pourtant l'arrêter peu Aprés 
LONDRES. 9 janvier í ) 


10 metant paa encre i AS pali 
iar E i, pourtant arree pru Apren 
Comments aioin 


bie pour 


n homme qui a la 
mémoire courte 


qui est agé de 32 ans, 


re cette nuit et j'ignore 
oins, qu'il se 
` avec un in 
rer hez Co 
aquets de roton hydr 
S À crux decouveria 


on faite 
aucun élément in- 
Mais un 


a quand i vit les poli 


d'ailleurs retrouver un 

45 dans sa voi 

evait prendre aujourd'hui 
vrage. T estime qu'il 

n'a pis eu de chance 


Une sombre affaire 


eurs ont, enfin, retrouvé 
devant ja iraction-avant 


Les 


DE MARCHANDISES TOUTES DE 
PREMIÈRE QUALITÉ 


A DES PRIX EXTRAORDINAIRES ANDRE ROBINEAU 


TRANSFÉRÉ 
A STETTI 


VARSOVIE. 9 janvier (AFP) 


5000 oraps DE LIT 3000 DRAPS DE LIT 
cretonne écrue bonne  cretonne extra lourde, 
quol. ourletjours échel- ourlet jours échelle, 


SA LATE LA 5 en 2401325, i M Andre Robien 2° éte Danstéré 
le drop ss 695 le drop.. 1.575 FA son arrentation v ia prion Gel 
Sets ce déplacement a ie ror 


5000 DRAPS DE LIT 


par les autorités de sécurité publique 
| ia connaimance du consul de France 
PUR FIL ourlet jours à l'occasion du dépôt fait chaque se- 
échelle, belle quolité | maine pag ce dernier à ia prison d'un 


fine 220320, 9 QQG ' Phase me Panas de Ver 
l drap. e.. 2.999 | UE 
avec belle brod main, que,» déroulera le procis du dipio- 
en220:320 led. 3.99 5f. 7 Ah RE à PÈRE 
CHE 
ENIS D'ABEILLE SHIRTING belle ATTENTAT POLITIQUE 


4800 cms le gg" gene 129 A PONDICHERY 


serviette.. 


5000 DRAPS DE LIT 


toile mi-fil belle quolité 
fine, ourlet jours échelle 


Parapas 1.650 
en240x325,led. 2.2951. 


3.000 douz. de SERVIETTES EPONGE 
et NIDS D'ABEILLE à des prix extraordinaires 


une réunion politique à Mudaliarpet 
faubourg industriel de Pondichers | 
Deux personnes ont #14 tuées et quel- | 
ques autres ont ete blessées M 
| Edouard Goubert, chef socialiste et| 

président par intérim de l'adminis- 


EPONGE BLANCHE ovrlets jours, | ration française aux Indes, n'a pas| 


NIDS D'ABEILLE ourlets jours, 56x86 cm. 


la serviette... s. 1491. 


58x82 cm, la serviette ..... .. 1996. 


PONGE JACQUARD et couleur unie 
ns 60x85 cm, la serviette 325, 295 et 259 f. 
TOILE PUR FIL blonchie, belle quolité 
fine. en 180 cm. de large, le mètre... 750 
en 240 cm. de large, le mètre 995€ 

ILE MI-FIL blanchie, belle qualité fine 
Lee) en 180 cm. de large, le mètre 549 f. 
en 240 cm. de large, le mètre 7251. 


#6 touché. | 


MADELENE 


9, Boulevard de la Madeleine 


ferme plusieurs mois 
„pour travaux | 


RÉALISE TOUT SON STOCK 
TRICOTS - ENSEMBLES - SACS, ele.. | 
Le choix le plus complet de mouchoirs, 


A Gros Rabais j 
torchons, linge de table, couvertures | | 
rier 1949, « presse-rin- | 


et couvre-peds, depuis l'article le plus 2 
courant jusqu'oux plus belles séries de tee dt, Past promerin-| 


| 
L. gérant délégué | 


a | directeur de la publheation : | 
| Henri MASSOT 
| re NATIONALE _ OES | 
Ee ENTREPRISES DE PRESSE | 


mmo anvas PLACE STPIERRE ETEN 
RUE CHARLES-NODJE 


= 


ascp' 


“Jen avais assez de tout” 


Mais sa maladie (réelle) était curable 
et sa mère simplement sourde 
(De notre correspondant particulier, Paul BILLIET.) 


"EMOTION soulevée à 
polonais de la région 


le, tout particulièrement dans les mi 
nière du nord du 


LILLE, 9 janvier 


ux 
de-Calais, par la ten- 


tative de suicide de Stéphan Skrobala, le jeune caissier du consulat 


de la conférwice du Commonwealth! général de Pologne. est loin de se calmer 


Les policiers de la D. S. T., aidés par les inspecteurs des Renseigne- 
ments généraux, s'occupent de cette troublante affaire et deux d'entre eux 
ont pris place en permanence auprès du désespéré, à l'hôpital Saint-Sauveur | 


Skrobala est couché à l'entrée de 
la salle Henri-Follet. Il occupe M 
lit 29 et est séparé des autres mal 
des par un paravent vraisemblable. 
ment destiné à l'isoier de tout contact 
et à permettre une surveillance pius 
facile 


Un: hypothèse : la peur 


Bien qu'ils n'aient pu encore 1'in- 
terroger en raison de son état 

semble de 
plus en plus s'imposer aux enquè- 
teurs: Skrobala qui, dans les mois 


vernement de Varsovie, aurait quel- 
ue peu dévié de la lipe qui lui 


était imposée Et, comme d'autre: 
fidéles de l'idéologie 

s'attendait, ayant cessé de pi 
un rappel en Pologne qui i 
nait quelques apprehensions 
Certe erarite elle se vérifie, 
Bi 


tement et pour 
tative de suicide 


Des lésions étrangères 
à la chute 


L'état de Skrobala est moins grave 
qu'on ne l'avait supposé tout d'abord 
i a bien les deux poignets brisés et 
les dont un hé- 


d'éclatement du fole : en portant ins- 
tinctivement les mains en avant en 
tombant, il a pu amortir la chute en 
arrivant au sol. 

Quoi qu'il en soit, son état semble 
stationnaire, mais tout prarostie doit 
encore être réservé du falt de ia pro- 

ble hémorragie interne. D'autre 
part. certaines des lésions relevées sur 
L aient étrangères à la 
chute. Des examens ulturieurs sat- 
tacherent à preciser ce point 


de mitraillette 


les tracea laissées par une autre voi 
ture, vraisemblablement une camion. 
neite ou cun camion. I! semble dane 
qu'immédiatement après l'accident 
Corticchiato alt essayé de se faire 
remorquer, À moins qu'il ait suivi une 
voiture ad moment où il a etane 

denté ; ou bien encore qu'il ait 


CORTICCHIATO | 


coincé contre un arbre par un autre 
véhicule 
L'identité judiciaire a 


“enquête 
Vérité dans 


Les médecins, en tout cas. ont mai 
tenu l'interdicidion de tout interro- | 
æatoire avant demain 

L'immeuble du consulat, au boule- 
vard Carnot, où s'est déroulée la mys- 
térieuse tragédie, présente  l'aspect| 
d'une maison trés bourgeoise, dans| 
l'ombre de l'austére lycée Faldherne 
qui dresse tout à côté ses immenses 
bâtiments. La façade es légèrement 
en retrait, et un jardinet, clôturé par 

i le l'immeuble du bou- 


deuxième étage que 1 
s'est jeté pour venir 

les-bandes du petit jardin 
eu deux témoins de la chute 


C'est à un automobili 
qu'on dut le tran: 


Í pu dire à l'agent Morele q 
l'accompagnait. Phrase bien vague et 
révéle un champ de preoccupato: 
qui déborde queique peu de ja mala- 
e d'estomac dor personne] du 


ment état 1 


a repété ce queiques 
heures piu nmidaire 
police qu che 


n'ai jamais été heureux 
Ma mére est souffr 


ser. hier, son médecin traitant 

Quant à la mère de Skrobala. 

st sans doute atteinte de mindi 

mais, son état ne pouvait causer de 

réels soucis eu jeune homme. que des 

préoccupations dun. caractère polti 
lent bien plus. 


L'opinion du consulat 


Soulisions que M.  Debethune 
de police du I arron- 
. qui sest présenté z 

vard Carno 


On connait 


à Puisque. semble: 
etait dans 
On décl; au consulat 
Skrobala n'était qu'un employé 
paire, occupant de besognes t 
et qui 


Gout. attaché d'ambas- 
s questions sociales à 


LE VICE-CONSUL 
DE PULOGNE A LILLE 
TRANSFERE A METZ 


Reprise de contact entre patrons 
et ouvriers avant le vote de la loi ? 


E Parlement reprend ses travaux demain. La réélection des bureaux 


des Assemblées ne parait pas devoir 


usciter de controverses 


sérieuses, sauf peut-être à Versailles, où la majorité de l'Assem- 
blée de l'Union française reste assez fluctuante. 


L'intérét immédiat se concen’re 
donc autour de la réponse que M 
Georges Bidault doit donner demain 
eu parti socialiste au sujet du renou- 
yellement de la prime d'attente de 
3000 franes 

La Question est délicate sur le plan 
politique en raison de ses incidences 
possibles sur l'afisude de la SFIO. 

Elle est non moins délicate sur le 
plan écoromique par suite de Tinei- 
dence qu'elle risque d'exercer sur les 


prix 

La discrétion la plus absolue étan: 
observée dans les milieux officiels. on 
en est réduit aux hypothèses quant 
aux intentions de M. Georges Bidani? 

La première consiste à prometire 
le renouvellement exceptionnel de la 
prime en février prochain si le Consei 
de la République n'a pas assuré le 
vote definitif de la loi avant la fin 
du présent mois 
Cere tactique offre l'avantage de 
mettre au nied du mur ceux qui. mar 
des manœuvres dilatoites, seraient 
tentés de retarder le vote de la loi 
sur le retour aux conventions coilee- 
tives 
La réponse des syndicats est évi- 
demment qu'un délai assez long ne 
manquera pas de se produire entre 
la promulgation de la loi et la si- 

ture, des premières conventions 
lais là ausi on pourrait couper 
court aux manœuvres éventuelles de 
retardement du patronat e posant 
en principe que lès nouveaux salaires 
seraient applicables rétroactivement à 
partir ae la daie de la promulgation 
de la lol. 

Autre solufios plus commurément 
envisagée à Matignon : celle de de- 
mander immédiatement aux organi- 
sations syndicales patronales et ou- 
vrières de rentrer en contact sans et- 


de la deuxième prime except 
de février qu'un accord éventuel 
les sxiaires rendrait sans objet 

Quoi qu'il en soit, # le Sénat se ré- 


leurs Gouveaux | traitemen: 
du ler février prochai 
Ces bases admises, on pourrait ainsi 
éviter les complications et les dangers 
du versement d'une now prime 


R 
sition de ceux qui reclam: 
Eon qu minimum vitai à 13.000 franc 


Pas d'augmentation 
du minimum vital 


N ne veut pas que ce versement 
— sil doit avoir lieu — puisse être 


L'objection qu'on peut lui faire est 
que la prime de 3000 francs versée 
en novembre s'est étndue sur deux 
mois et non sur un, et qu'ua nou- 

sement à la fin de janvier 
couvrirait une durée sensiblemect 
égale d'ici à la mie en vigueur de 
nouvelle: conventions collectives sans 
effet rétroactit. 

Dans ce cas. la prime d'aitente ne 

t pas d'une élévation du mi- 


nimum vital de 3.000 francs par mois 
mais bien de 1500 francs seulement 
Le problème n'est donc pas insolu- 
ble à condition d'y mettre un p=] 
de bonne volonté də part et d'autre. | 


AU PRINTEMPS 


BLANC 


LINGE oe LIN MARQUE 
\ 
Î 


PARIS | 
express | 


DEMAIN 


QUALITE 1HBATTABUE / | A NÀ ÉLÉPHANT 
MARDI J® 10 JANVIER 


ET JOURS ®] J SUIVANTS 


e Helė 


Ar 
aalt tra DRAP coton écru. 
1 m. 48x2 m. 75. 


‘795 | 1900 


TAIE D'OREILLER pur | SERVICE DE TABLE 
fil, jour échelle. coton, 1 m 40x1 m. 40 
La Taie Le service 6 co 


650 


SERVIETTE ÉPONGE 

couleur, unie avec 

frange. 50 cm. x 80 cm 
La serviette 


179' 


VITRAGES "Bonne 

Femme”. Voile rhodia 

crème. 0m. 65 x 2m. 20. 
La paire 


DRAP crémé mi-fi 
2 m. 2013 
Le drap 


XVII ARRONDISSEMENT 


UN CAMBRIOLAGE EST COMMIS 
dans 1 ement 


mpôrtant de bijoux 
ARRONDISSEMENT 


S EN TRAIN DE 
chambres d'un 


PERCALE BLANCHE, 
Beau coton Jumel, 
pour lingerie fine 


Larg 78cm F 
Le mètre 

CHEMISE pour Hommes, 
percalefine, rayures 
mode, col tenant 


baleiné poignets droits. 
Du 36 au 42 


790' 695 


CHEMISE DE NUIT en | TOILE FLESA, impres- 
nansouk rose, manches | sions lingerie. Fond 
longues, garnie de ner- blanc, ciel ou rose 
vures. Tailles 42 à 48 ur 78cm. Le mètre 


895 225 


F0. 000 FRANC 


errea, T. avenue du 


Mesni! 


De partout 


ØB RENTRANT A VIENNE, ia can 
ta Eifie Mayerhofer, son ma: 
Thomas Lanterbach et son impre 

Felgay ont été arrêtés à 
tsur. Yonne 


a ue 
Sun nrg E land ee Eos + TOILE DE SOIE naturelle ‘ La Printanié, 
visoire. belle lingerie. Coloris : blanc, naturel, 
PROVINCE | rose, ciel et saumon. Largeur 80 cm. 


Le mètre ..ssss.s 


LE CA 
= 


ortis pour es Eta 
TRAFIC AERIEN est complete. 


FRÉQUENCE 
ALLER | RETOUR 


projet de 
pe pour 


PARCOURS 


GUSTAVE V 
DE SUEDE 
A UNE ANGINE 


STOCKHOLM, 9 janvier 


Lu. Ma. Jeu. | Ma Ve Sa 


Ma. Jeu. Me. Ve. 


Paris Berlin (1) 
Paris Munich 


uotigien 
Franctor Berlin ere 
Munich Berlin Ma. Je. Ve 
Munich Francfort] Mercredi | Mercredi 


Les services Poris Berlin sont effectués le Lundi et le Joué. 
de Mardi et Je Jeudi via M, 


Monnaie de paiement : En France . Fr: frone 


ENCORE 
UN DIPLOMATE 
HONGRO) 


qui choisit la liberté (S agresser 
résidents disposent ses 

LONDRES, 9 janvier (Reute: 
pran n ng de Formali et visa 
geivré par le Commissariat aux Anares Allemandes et A, 
Service des Visas za, rue Greuze  Déaia à $ 
Toutes ces conditions sont vai 
Pour tous renseignements complémentaires consuit 
119. CH. ELYSEES - BAL. 50-29 - 2. R: 
SCAIBE ~ OPE. 4100 + ET TOUTES 
AGENCES DE VOYAGES - VENTE PAR 
TÉL BAL #9 O6 7 HA IN 


+ En Allemagne . Devtsenneris 


on d'u 


les Agences de voyages. 


AIR FRANCE 


LA PRIME DE 3.000 FRANCS: _— 


VITE ! VITE ! ACHETEZ 


L'ALMANACH DE Gupéérces 1950 


POUR VOUS... ET VOS AMIS ! 

Un compagnon fidèle et précieux pour toute l'année 
INTERESSANT, DIVERTISSANT. AMUSANT, PASSIONNANT 
208 PAGES POUR 100 FRANCS SEULEMENT 
En vente chez tous les marchands de journaux 


Salaire de base 
de 166 francs 
pour le manœuvre 
demande la C.G.T. 


des Fédérations natio 
méhrats adhérents à ‘la 

en commun, un ma 
t que les salaires de 


PRETS serrtis 
Union MUTUELLE IMMOBILIERE soas 


1938 

ru PARIS iye s 2? 
Qui a deja accordé plus a mots at 

AUX MEILLEURES CONDITIONS 


© La commission exécutive de i 
CGTFO confirmera aujourd'hui sa 
cation de la reconäurtion de 

3.000 francs et de l'ex 


À la mêne heure 
ire la gierre au 
ions des permis 
de transport. | 


T*PRIX UNIQUE 
RUE HENRI-ROCHEFORTeCAR.64-64 


La CHALEUR de SLOAN SOAGE: 


PROMPTEMENT 
LES DOULEURS MUSCULAIRES 


Ne vous laissez pas torturer par 
les rhumatismes, lumbago, 
sciatique, torticolis, courbatures et contusions. Apphquez immédiatement le SLOAN, 
une chaleur pénétrante fait circuler le sang au siège du mal et cette chaleur aide 
la nature. En vente dans toutes les pharmacies. Visa Ne 3007219208 


LINIMENT SLOAN gi 


Un pathétique roman du chirurgien 
américain Frank G. SLAUGHTER 


AFIN QUE NUL 
NE MEURE 


| DR rep REC TE or 


a a PEE des chaltres précélents — À force de privations 
de comrape mie pauvre, Randolph Warren, à réussi 
| 5 terminer m decime. IÏ à aussitót accepté le post 
| gnome en, ne qui dut était offert à l'hôpital de Lakeview. 
| nwa pas tara à ay jowe remarquer, Mais, aber r son 
ravait, u a unr sie sentimentale tros réduite. est tont Vaste ol 
| t P m. qui réunissant ies noureaur mrdecma, il 
qu dur ferao € de son côté. Iui a more 
| Fe K evu Frances Libhy et rint: ntt qu'ils a0 
| s'en est acer. Or. voici que vient Serre 
| À Lakemeur vus eune mfirmicre, Ann Trent. gue Fan a vue à co 
méme bal. flu tani arae ox ami Larry Wilson i 


- Un soir, chez le “Grec”... 
iN TRE: T évarta de son front, avec lassitude, une mèche 
ndulée, rouge et moite. T faisait chaud dans l'atelier elos, 
l'air y était presque aussi chaud que seraient, en sortant de 
a grande étuve, les paquets de serviettes qu'elle jetait en 
ce Bent dang un panier 

n fi d'elle, de l'autre côté de la tal 
besuté Mary Robie luisait de sueur et ts verres 


couverts d'une telle buée que, pour la percer, aes 
Jeux s serraient tout petits et son regard donnait le maximum d'in- 
tenté, Mary etait douce, attentive et sûre. Bion que moitié plus 
gée qu'Ann, elle svait été sa camarade de classe au cours d'infir- 


lunettes étaie 


mières et estimait fort heureuse d'avoir pu entrer à Lakekiewr. 
je Si doute ai-je un trop grand appétit de vie.. Ft au lieu 
de premnire ce qu'elle peut normalement me donner, je resigne chaque 


année ua nouve! engagement pour une nouvile année qui se pasera 
comme la précoente à gratter du bois blanc, à frotter des dos moins 
blanes et à encmsser les remarques désagréables de surveillantes 
vieilles fils qui sont et demeurent chroniquement furieuses parce 
Quaucun médecin ne xs regarde une seconda fois 
— Ils vous regardent asez souvent, en tout cas ! 
Ann renifla de mépris : se 
— Des internes ! Humph ! On sait ce qu'i 
avant même d'ètre sortie avoc eux. Je vais m'acheter un revolver ! 
— Oh ! Je ne dirais pas qu'ils sont tous bâtis sur ce me i 
miss Robie, ccorilante, o S á ROUE GE 
— Montrez m'en un 
ike ce mati 
K 


attendent de vous 


au 


soit fait autrement. Il y a un type qui 
dans 


hall 


— Lui ai pas demandé ! Grand, long, efflanqué. joues creuses. De 
beaux yeux par exemple, admit-elle. Et air d'être quelqu'un. 

— Íl avait une pipe ? 

— Une puanteur ! répondit Ann, avec simplicité 

— Ça devait être le docteur Warren. Docteur Randolph Warren 
C'est l'homme-qui-monte dans le bataillon des jeunes chirurgiens On 
dit qu'il co vec cette pipe 

— Pour ce qui est de moi, je n'y vols nul inconvénient et la 
pipe peut garder son privilège, dit Ann avec une paisible impudence. 

Elle adurait scandaliser Robie qui, pour s part, était toute excitée 
À l'idée qu'on la scandalisait, Lançant dans le panier le paquet ter- 
miné, Ann se leva et s'étira. 

En route vers leur restaurant préféré, Mary s'enquit carrément : 

— Est-il vrai que le docteur Wilson a fait agir un piston pour 
que vous soyez transférée ici ? 

Malgré ioute son insignifiance, ou peut-être à cause d'elle, elle 
avait une façon, de savoir des choses, 

— Si c'est vrai, je ne lui ai jamais demandé de s'en occuper. Mais 
je suis très contente d'être à Lakeview, 

— Quel est son jeu 

— Ñ dit qu'il a en vue le Saint Etat Matrimonial, répondit Ann 
avec un petit sourire modeste. Mais il a tenté tout le reste. 

— Quelques-uns de ees médecins pensent que dès qu'une fille 


uniforme toutes les règles sont abolies, commenta sévèrement 
s le connaissiez avant, n'est-ce pas ? 
! oui. Nos familles étaient liées. Mais la sienne a de l'argent. 
e en a eu. Cela fait un monde de différence, particulièrement 


de la rue, s'ouvrait une boutique brillamment 
ndait des sodas, des sandwiches et des « hambur- 
binaison sympathique était connue depuis des gê- 


nérations d'étudiants et d'infirmieres sous la dénomination de + chez 
le Groe ». bourdonnement de la conversation, ponctuée d'éclats 
de rire, les accueillit comme elles jent la porte. Maintenant, 


tandis que sonnasit dix heures, la salle était pleine d'étudiants, d'in- 
temes, d'intirmières et de rendez-vous. Dans les petits box le long des 
diás, des couples graves se tenaient les mains sous la table. Des infir- 
mières qui étaient de service dans l'équipe de onze heures à sept 
heures regardaient la pendule et calculalent à la seconde le temps 
qu'il leur fallait pour se mettre en uniforme bleu et se présenter à 
Tippel. Toutes les quelques minutes, le téléphone sonnait et un interne 
vêtu de blane disparaissait en hâte, répondant à un appel d'urgence 
zux accidents, ou à la salle de chirurgie, où encore allant appuyer 
u scope contre quelque cœur déjà allėgé du fardeau de 


une table et commandèrent des hambur- 
nit un « nickel + dans la fente du phono électrique qui 
rauque et bruyante musique de swing et, pour un temps, 

n fut noyé. Plusieurs couples se levèrent 


et dansèrent. 

Ann avait toujours aimé cet endroit. N y avait 
te pression, propre aux alentours des hôpitaux ct des éco 
cine. Les compiets blancs des internes faisaient ressortir la couleur des 
robes des filles qui n'étaient pas en uniforme. L'hôpital où Ann avait 
ité formée était un petit établisæment, aucunement semblable à Lake- 
view dans son atmosphère. Peut-être tout ceci n'était-il pas mieux que 
velui d'où elle venait. Le rapide échange des conversations, avec leurs 
mots d'esprit au sujet d'opérations audacieuses, à propos de chirurgie 
cérébrale et d'autres choses qu'elle n'avait jamais vraiment vues, 
Staient probablement du clinquant destiné à recouvrir le travail de 
médecins consciencieux, qui ne se préoccupaient guère de la fanfare 
publicitaire dont s'accompagne inévitablement la vie d'une grande 
Ælinique, et qui étaient contents lorsqu'ils remplissaient leur tâche au 
meux de leurs moyens. 

Un grand garçon en vêtements blanes fripés entra et gagna tout droit, 
le comptoir. I it autour de ses yeux des lignes creusées par la 
fatigue, et ses cheveux étaient ébouriffés. T) acheta une bolte de tabac, 
bourra une courte et rance pipe de bruyère. 

— Voilà celui qui m'a bouseulé, dit Ann 

Z Bien entendu, le docteur Warren : il n'y avait pas à s'y tromper 
d'après votre description. 

N n'avait pas l'air si méchant que ça, pensait Ann : plutôt l'air 
d'un jeune homme fatigué à qui rien ne pourrait faire plus de plaisir 
atre bonnes heures d'affilée d'un sommeil soigneusement 
éphone et des salles d'accidents 
moi cette poignée de stagiaires qui le dévisagent 
! murmura Mary. On dirait que c'est Clark Gable 

lui le croit ? > 
Ne le jugez pas mal 


là une gaieté à hau- 
de méde- 


Est 
—Ah ! Dieu non ! 
Ran se dirigeait vers la porte. Un autre interne le héla 


nant, il v ux infirmières attablées devant leu: 
s'arréta durant une fraction de seconde avant de cont 
tendirent répondre À une question, 
z Pobre d'une possibilité ! I ne passera pas la nuit. Mauvaise 
veune faute de votre part, Bev, soyez-en assuré. 
levant elles, penché 


hance, Mais 


t montrée © 


ary à la salle d'opération l'hiver pré- 
euse et capabie à la table de 


wir, Docteur Warren. 
Miss.. ? 
terrogation demeura en suspens. 
compléta Mary, Ann Trent Elle est tranférée ici de Ca- 


iit Ran. I paraissait attendre autre chose, mais Ann re 
lui fournit aucune ouverture. Bien juste un sourire négligent, Elle 
n'était pas en humeur de concurrencer les adorantes stagiair 

2 Qu'avez-vous au poignet, Docteur ? Pas une infection opératoire 


C'était e Mary qui parlait, ayant remarqué le bandage. 

L'Oh : Non ! Simplement la solution chaude de quelqu'un d'autre. 

I Les gens deviennent tellement négligents ! f 
A deviennent très certainement ! approuva Ran avec gravité. 


C'en était trop pour Ann. 5 

"Peut-être la négligence était-elle du côté 
suggéra-t-elle. 

éri St cela que j'avais dans l'esprit en traversant pour venir 
jusqu'ici, admit-il. Oui, j'ai bien idée qu'elle était de mon côté. 
mtant qu'elle pouvait désormais s'offrir le luxe d'être généreuse, 
Ann rectifia z 

Je ne regardais pas non plus où j'allais. 

— Oh ? fit Mary, avec une inflexion scendante. 

Z Oui, dit Ann. Mais j'ignorais la brûlure. Je regrette. 

— Si elle suppure. je viendrai me faire soigner par vous. 

Ran n'était pas plus assuré que cela que cette tentative de légè- 
reté fût un succès inconts ble. S'il en avait eu l'illusion, elle lui eût 
immédiatement été retirée 

— Je n'aurais garde, disait la fille, 
éminente du monde chirurgical. 

Elle se moauait de lui, oui 
d'ailleurs, incidemment, en le 
attende un veu, et elle verrait 

Invité à s'asseoir par Mary Robie, il échangea quelques phrases, 
surtout avec elle Ann était très à son aise, simple, sans aucune sorte 
Faffectation, mais conservait une attitude détachée, impersonnelle, si 
on peut dire, Qu'elle était jolie ! Quelle couleur et quelle chaleur ! 
Rar avait bien grande envie de l'inviter pour un prochain jour. Au 
inima ou même à diner. Mais cela aurait entraîné l'invitation de Mary 
Robie. et ses finances étaient tout bonnement incapables de supporter 
l'extension de l'invitation à une seconde personne. 

“Après son départ, Mary demanda d'un ton plein d'attente et d'espoir: 

— Est-ce qu'il ne vous plait pas ? 

.— Je n'en scis rien, dit Ann. Tl nourrit une assez bonne opinion de 
lui-même, n'est-il pas vrai ? x E 

TT est sûr de lui et il a gagné le droit de l'être, ce n'est pas la 
même chose. I est très bien, vraiment. Peut-être, dans ses manières, 
y at-il un certein bluff pour couvrir sa timidité. Vous devriez le voir 
au travail. 

H‘Cest peu probable, dit Ann. Nos lignes ne se rencontrent pas 

Z On ne sait jamais, dans ce métier, répondit sagement Mary... 

LES (A suivre.) 


du docteur Warren, 


de soigner une autorité aussi 


? eh bien ! il lui montrerait. Ce serait 
montrant au monde entier. Qu'elle 
Le monde entier aussi 


| Simone Baron 
les dessous à la mode 
au printemps prochain 


pi 


L fallait y revenir, nous y voi 
là. La lingerie est de nou- 
veau à la mode, pas depuis 


longtemps, depuis neuf jours. 


[res 


d'aller voir les robes, il était 


| normal de savoir ce qui allait se 


passer sous la robe. J'ai vu des 


lingeries de grand luxe où chaque 


point 
aussi, 


est fait à la main et j'ai vu 
tout simplement, les grands 


magasins. Partout un mot d'ordre : 


crêpe 


p s ne 
a 


iait” le 
mier h 
e 


lingerie 


ça c'est 


On ne 
jai ma 
chemise-pant alon-combinaison. 
femmes mil 


de Chine et souplesse. 


Le crêpe de Chine 


sera plus permis, À partir 
jourd'hui, d'avouer ter 
soutien-gorge accompagné d'un 
1950 c'est se vieillir, en 1900 


perdre sx réputation car il fal 
cachecorset et Puis un pre- 
upon, puis un jupon dè robe, 


t plus, comme en 1925: 
« combine », laquelle était 
Les 

de siècle porteront des 
ts qui s'appellent : pigeonnier 
urien- gorge), pamalon 


on n'a trouvé de mieux) et voi- 
les de jour, cest-A-dire dessous de 
robe. et... en crèpe de Chine de soie 
naturelle (aussi beile qu'avant guerre) 


Avec enormement Qe travail main et 


conire 


dentelles. Un ennui grave 


toute attente, beaucoup de 


c'est coû- 


teux, Voilà pourquoi M. Deschamps. 


qui nréside 
parisienne m'a dit 


Paris de 


syndicat de la lingerie 
a Vous verres à 
les trousseaur de goùt exécutés 


en crèpe de Chine, mousseline Où sa- 


iin, mais dont les broderies el 


ies 


montures seront très simplement à la 
machine. » 

J'ai regardé de tròs près des piè- 
ces frcnnantes tant le travail est et 
bien fait, gi discret que, ma fot, oul. 


tentes 
Fachat 


es femmes en porteront parce 
prix sont adaptés au pouvoir 
Actuel de ia lemme qui tr 


Les robes de nait 


E di 
nu 
de nuit 


robes, avec 


savante 


noire, rose ou bleu pâle 
pour les couleurs. Bon st: 


tes plus: € ma chemise de 
it », mais dites: « ma robe 
2, car ce sont de véritables 
une ‘technique de coupe 
La robe de nuit 1950 est 

c'est tout 
même 


—— 


UNE FEMME 
SOIGNÉE EN 
VAUT DEUX 


Par ANNE DIMANCHE 


y ° 


fen me 
Qu'est 
d'abord 


vous rend soyeuse. M 
votre corps est-il bien celui d'une 


toujours sorur 
ce n'est pat 
robe, une coiffure réussie et des| 


US voilà avec cette frai 
che et jolie 


| 
lingerie qui | 
Mais | 


soignée ? 

m une Somme siate de 

TE u 

Yon derin, Pire aol- 
À avoir une 


chaussures neuves. C'est ne pas avoir 


la bretelle 


tombe t 
ne pas 


Aves une pièce de 50 centimes, 


Le. 


Ceci dit 
corps comme vous 
sage. Votre peau est 


re 


che, ce 
erin don 
servir. 


trés bon pour le massage de loutes 
Jes petites terminaisons nerveuses qui 


aboutisse 
C'est ui 
contre 
sement 
culations 


ier trop fort, 


choe d'u 


moms fragile | 
Encore une chose très agréable aussi 
et que vous pourrez faire facilement 


Te Yiepeiement votre corps avec 
masete de votre main. pleine d'huile 
la paundes douces. Quand vous terez | 
Siasi graissée, vous resterez avee une | 
Mialle rove de chambre ou ur. pel-| 
Tar de bain une heure, puis Rnéer. 
Mas ATena tres chaude | vous aurez 


mations 


Une 
temme 


brasse 


de toi 
d'aborc 

savonne: 
brosses 


ment ak 
de bon: 


pas la 


ainsi 


ool, 
ade 


Jean Dessès 


Mercredi 
17, avenu 


vI 


avez pour cela plusieurs moyens 


1 surprend et active la circul 
si vous n'avez pas d'appareil à dou- | 


| 
FEAS premières secondes son contact 
Dirala neoarbatif et odieux, | 

| 

| 


assoupli votre peau. 
Enfin ayez le cuite de votre corps 
attention à l'embonpolnt et aux défor- 


de ia discipline. | 


de cette petite alchimie 
coquelte et joli 
à poudre 


COUTURE - BOUTIQUE 


de s h. 30 à 17 D. 30 


dun souuen-gorge qui 
jes cinq minutes, c'est 
une jarretelle qui tient 
c'est 
pingle de nourrice 
n de ia jupe 
gaine douteuse 
demain. Etre 
ore ne pas por 
de suite avec 1x 
re sur ja che- 
pas arrêter 


outi 


paraitre, quun œil ave: 


„Pioujours ce que vous escher 
se Jaime pas tromper par les 


luxueuses soient 


s soins techniques 


vous devez signer votre 
soignez votre vi-| 

là aussi fragile! 
| 


d'autant plus vite queli 
lumière. Vous 


disposition : la douche rapide 


vieii ami qu'est le gant de 
at vous devez absolument vous 


sus aliez vite l'aimer. I esi 


Meur À la suriace de la peau 
ent oyen ‘excellent de Tauer 
Ta "eeliuiite, contre renga 
A contre ankylose des a 
ST Ne commencez pas par frot- 

aous rateriez, sous le 
ine moti 


qui peuvent être évitées avec | 


Soyez raffinée 


ée est aussi une 
leillez à ne jamais 


femme soi 
raffinée 


manquer de parfum. d'eau de toijette. | 
de désodorisant 


de pierre ponce, je 


dure. Même si vous devez | 


vous priver de temps en temps de ci- | 
Dema, essayez d'avoir votre petit état- 
major de beauté dans votre cabinet | 


tie. Il vous faut des brosses | 

brosse dure pour la peau à| 
r dans le bain, brosse à dos. 
à ongles et brosse à cheveux 


Que vas eaux de toilette soient dis-| 
erêtement parfumées, 


et msez forte | 
ico listes. Que vos savons soient | 
ne. qualité 


ment le vôtre. retirez 
tion pour que la maisonnée ne mette 


main dessus. C'est l'ensemble 
jui vous fera | 
Ayez des houpettes 


impeccablement propres. 


jue tous vos ustensiles de tol- | 


Jne pince à épiler passée à| 
c'est un bouton de moins sur 
sourcilière. 


SOLDES 


44 Janvier et jours sul 


ue Matignon » 1, rue Rabelais 


d'ongles Ca jäe à 


ALONG 


ET VOICI LE VOILE DE NUIT DE MARIE-ROSE LEBIGOT 


a 


se. 240x350 © 4395 fr. 


(Galeries Lafayette.) 
Drop coton blanc 


pend de votre siyle À vous: n'oubliez 

pas que l'ampleur met autour de vo- | 

irta ‘agréabie | 

est ln robe tres 

volant, fronce. | 
fronens et 


nouée, en noir, c'est un fard pou: 
une bionde. | 


Le voile de nuit 


AL toujours, avec Marie-Rose Lebi- 
got, d'étonnantes surprises Elle 


travaille en ce moment avec plusieurs | 
couturières et me dit que la femme | 
du demi-siècle aura une 


igne jeune | 
t Tart | 


ne, libre et vraie; pius de blindage | 
ni de camouflage. Les faux seins eux- | 
mémes ont plus de souplesse. ce sont 
des seina de jouvencelle. En aten- 
dant qu'elle finisse les nouveaux cor 
æiwmensonges de sa création. elle 
lance le « voile de nuit ». 
coutien-gorge pour 
ici la parole à Ma: 
« Je veux assurer aux femmes un bi 
enir esthétique, car il eet rarement 


possibie de conserver au dejà d'un 
certain age, un sein parfait. Si la 
femme a compris depuis longtempe 


que le soutien-gorge le jour lui 
ne poitrine ferme, jusqu'en ri 
femme dormait la poitrine en ilberté 
Or, couchée sur le côté droit ou sur je 


coté gauche. l'enve'oppe cutanée devra 
seule soutenir le poids de la glande 
mammaire pendant huit heures et 
vantage à 

Fr volià pourquoi nous avons main. 
tenani un soutien-gorge de nuit qui 
tiendra les seins en place comme ceux 
ds jour. C'est une pièce en crèpe de | 
Chine montée au paint ture renforcée | 
sur les côtés, nouée devant : c'est très 
embeillssant. | 


La lingerie de nylon 


LE arion moine suple. molos pores 
que le crèpe de Chine est par| 
contre terriblement pratique Inusabie | 
i supprime le repassage. Un wmps | 
hop. vous lavez votre linge, puis hop, 
siche, puis c'est fini. plus besain de 
+ Toutes les Américaines 
x adopié, nous y sommes nous 
si trés décidées, on commence à tro 
dans les grands magasins du ny 
le „il se travaille difficilement. 
femme pratique y trouvera son 
tage et le grands creat 
tissus Buco! euller) ont 
du tulle de ny! 
de la mouseline de nylon. ete.. 


La technique 1950 


UELQUES mots encore qui 


vous 


mieux les 1 
Fait pas épaisseur) ia poitrine en 
jquée pour iaiser le gaibe au sm 
est toujours très | 
marquée par des travaux de rides (pin- | 
ces minuscules) à la main. Les bou- 


tonnages à boutons microscopiques | 
sont sur le côté et parfaitement invisi- 
Mes. les coutures sont faites au point 


ture ce qui fait ornement à la fois, les 
dentelles très fines imitent surtout le | 


lies sont blanches ou très légèrement 
feintées et si vous avez le tempa dé 
péchez-vous de vous fabriquer un 
Frousseau 1350 


Il vous faut 
un trousseau 


PRES les jouets et les cadeat 
colifichets, tous les maga- | 

vous offrent du sérieux 
le Blanc — c'est la grande 
semaine. Profitez des « occasions 
exceptionnelles » et pensez à votre 
trousseau ; il n'est pas question de | 
avec l'armoire à 

votre grand'mère. 
faut tout de même un | 
{dont voici la liste) qui 


Vous permettra une sécurité en trois 
temps : service, rechange, blanchis- | 
sage en cours, | 


Le linge de lit | 


Six draps de 240x325. Si vous le 
pouver, Choisissez deux draps dej 
fessus en toile den (très jolie et | 
fraiche). un autre en métis avec 
jours Venise, et trois draps de des- 
sous en toile métis et ourlet Bour- 
don 

‘Six taies d'oreiller 65x65. De pré- 
férence deux en toile de lin el qua- 
tre en toile métis 


Le linge de toilette 


Dix serviettes éponge (60x85). | 
rviettes nids d'aboilles | 


éponge 
Trois draps de bains, grande ser- 
viette éponge de 150x180. 


Le linge de table | 


Un service en lin ou métis, blanc 
ou fantaisie : nappe et serviettes. 
six ou huit couverts ou Plus sui 
Vant l'importance des diners, 

services métis ou coion et, 
pour simplifier, entre vous : | 

Une naj en 
transparent, avec un jeu de ser-| 
viette de coton. 

Un service à thé brodé en lin ou 


beau métis. 
Un service à thé en coton pour | 
Tusage courant. 


Le linge de cuisine 


Six essule-verres 60x80 en métis 
ou, de préférence, en fil. | 
Douze torchons 60x80 en métis. 
Six essuie-mains 60x80, en métis 
ou fil. | 
Trois tabliers de cuisine cn coton 
fort ou deux blouses en Vichy à 

manches longues 


180210 : IIS fr ; 220% 
180 fr, à écru, 150% 275 à 
(Printemps) 


vers, volant jours Venise, 666 

Ò fr. : métis, 
SAT fr. i coton : 575 fr. 
facture de Lines.) 


bourdon : 975 fr. : Venise 
(La Grande Malon de Blane ) 
Toles d'oreillers ml-t. 


son de Blanc.) 


Drap pur fil, ourlet jour échelle main 
(LA 


ourlet jour échelle, 


Taie d'oreiilers portefeutlle, sans en- 


volam bourdon 
da Manu- 


Taies d'orelllers pur fil, 08X68, volant 
150 fr. € 


volant Venise, 


Tapis de bairs reversible, Uware peau 


Grande Malson de Blanc) : 60: 90 


Par:s-presse 


MAY ZHENDRE 

ait le tour 

des expositions de blanc 
„et en a le vertige 


OUR économiser votre temps et vos forces, j'ai fait e tour de 
rayons mués par un coup de baguette magique en m r 
de serviettes, échafaudages de draps, cimes de torchons, e! 

J'en ai le vertige, le vertige de « blanc » ; maia que re ferais-je p 

vous aider ! Voici donc les articles qui m'ont semblá les plus ava 

peux. Vous n'avez qu'à lire et ensuite diriger vos pas 

Ferne 4: Iht (1 drap 200x350 et 2 ; 
ne un Ai Venise et broderie : Servier de taie basane enton f) re 
Kesa tr. (La Cour Patav) Tome meppe: MS fe: servint 

pare de ie (1 diap 200530 et 2 tes (12): 1959 fr (Linvowere 

| Paie en fl, jours Vense «t pois Service de table granité en 
ne main 1909 fr. (Bon Mare 129 199, 6 serviettes : 1 
| ehe smie) 

Diap hoile de Cholet, ourieis jours Sovice de table tasque teile mi-f 
Onise main, 210x325 ; 4975 fr. : carreaux couleurs : 8 
Monte: 1500 fr. (Bon Mare 149-140: 1300 fr (Prin 
ché.) na, Service de table coton retors, 

| mn sur fil. ouriet bourdon. 240-310: ‘sions à la main bleu 
ASS fr. et 190 360 fr. (la qur fond ane : A couve 
Grande Maison de Blanc.) Sa te (La Manufacture de Lin 


grand n 


Service de table mi 


- rayures : nappe 150160: 1000 fr 
Lort i C serviettes: 900 fr (Monoprix ) 
Diap pur fi, ouiet Venise. 249 service de tahle coton, encadrement 

ourlet jour éch ile couleur, 110-140 et sr let 
1299 fr. (Louvre ) 
Set américain métis naturel. broderie 
£ eonieur en hordure : 2 dessous d 
Drap toile bleache mi-til. 2407325 Motte et 2 serviettes : 900 fr. (P: 
p230 te; (Punuman) gas, g pon 
D métis erèmé, 220325 : 2400 fe. ai i éreoin pur lin: 17 plècrs 
(Louvre. pur pi 


3.800 fr. (Linvosges ) 


Drap métis crimé, 150300 : 1900 fr. Service à ih pur fil, tolle conteur 
paite Latnet as à 190 ere anche: nappe et 6w 


fr. (a Grande Ma 


de Biane ) 
lee à thé toile métis blanche, en 
tadrement tissé couleurs : 105% 

1400 fr 


et 6 serviettes 25: 2 
{Ron Marche ) 
Service à thé basque métis, nappe 
E seneites: 1330 fr (Linvosges 
Service à thè fantaisie coton : 958 fr 
(Linvosges.) 
mains pur fi], 8 


6568 jours éch:lle 
850 fr. (Bon Marché.) 
Tales d'oreiller métis, vo jours Cadrements rouge 
échelle : 575 fr. ; Venise : 628 fr, 1100 fr, (Bon Marché) 
(Parville.) Torchons de cuisine pur fil. marque 
Tales d'oreillers métis bourdon, e Elephant », 60%%0, les mix 
55x65 tr. (Louvre) 1150 fr; miti: 850 fr. (Pr 
Taies de traversins : 975 fr. et 990 fr, temps.) 
(La Cour Batave.) Torchons de cuisine fil et coton 
de bains Jacquard, couleur, 60-80, la pièce: 145 fr, (Louvre 
7184110 : 1.398 tr. (La Grande Mal.  Torchons de cuisine métis 60» M, 


gore, 69230 : 487 fr, (La Toit 
Avion.) 
Prignoirs de bains, long 130 : 2300 
f. ; long. 140 : 2400 fr. (Linvos- 
ee) sare personne, quelques prix ses 
Serviettes de toilitte Jacquard. out- tonnes 
lets à jours : 65-100 : $45 fr, (La 


De Een 0 fre (La Toile d'ANI 
se mge couleur. tom mnis, Chemises de nuit, en na 
nS que anche 00 ma: broderie main: 193 fr 
Den. ia Grande Maion de Bianc.) Chemise de nuli en perenje 
wvietks éponge blanche. 609%% passpoiis : 750 fe (Gi ai 
e; Anaie opanieure, 60.100; fever) 
asa fr. ebon Mareh) nemas de muit en finen 
pe REX sans doute ends i TiS f À. Thon Marche 
Les dames qui aiment la vraie lingerie ee eatha, 4620 amas, om timetie Pieue ou rose 
De gauche à droite : balsonnet et eulette incrustés de print d'Alençon, saw- | SIAS fr (Louvre) oe Cem insin crêpe à sie n3 
De suhe à due arret ae mate M Ee Palaia drone piece o| Serviettes pongo écomais, 00:90 : turelle, brodé main : 2930 fr. (Ron 
nn les pla et broderies | SSIS tr. (Bon Marche } ER 
sets Em fantalte : 159, 200, Blouse enveloppante à manches 19 
De ee a AE (Manaprix un re a 
Sete mid doheiies. ourlet à [130 r. Con Marche) 
| D RS Re Le" Granas 


EN 


Les jeunes filles ingénieuses 


De gauche à droite : ebemisier et pa 
à jupe plissée en nylon blane, chemisier-culoit: 
festonnée, corselet du soir-culotie en mou 


le de roie, robe de dessous 
rdure 


de 3 fr. 


LES VITRINES &5,5nis 


dre le 


Nous so! 
PRINTEMPS, 
pre. à 


No: 


3 dd 
Les demoiselles d’avant-guerre 


De gauche à droite pantalon en batiste à pe 


Fpeetie en inon a pois. Pinces formant le buste. » tout d La 
beini éconsaiss gorgerette et jupon en fi à Ni bleu et blanc DRAP 
Le à 
i 
SERVICE de 
blanc de Se 
12e 
La 
RIDEAUX tamine 
Les deux 
SERVIETTES 3 í 
Line : 
MOUCHOIRS © y : 
MOUCHOIRS bisnes batste d Be 
L'ün les 


La lingerie 1900 


nombre 


laine, éven- 
broderies 
14 tr. 25 


CHEMISE 4e jour, mađapolam, fes- 
tons et plis -s ee Bfr 


CHEMISE et PANTALONS, na 


Les dames chez elles gente gn 

De gvurhe à droite - robe de chambre en Munelle et col p\iné, manteau de 
Fabre en drap sur pyjama de toile de soie, robe d'interieur à col et poches| CHEMISE de nuit, madapolam. 
me on arap Sar priama pol à arand ecowais multicolore” | featonné petits plis sse 3 fr. 20 


d'éauivalente 
e que portaient nos grand. 


| a T 100 bi Pour vous, Monsieur 
108 fr. (Ron Marché) :  Pyisma en toile d'avion cmon umt, 
S5445 : 150 fr. (Print mps) bieu. belge, gris, passepoll : 1950 fr. 
Gants de toilette éponge couleur : i (Bon Marché.) 
wi 45 fr, (Monoprix) , les 3 : 8S er, Pyjama en erctonne unie, bleue où 
(Printemps) esepoll: 1290 fr. (Prin 
service de table tolle blanch: 
T nait en shirting, co) ra- 
wos fr (Prin 
e) e d'Alsace. col tenant 
s tale métis bone, lou es Lafayette} 
ouverts: 180 250 e. col tenant : 930 fr 
0 fe (Bon Marché.) avente) 
Sirviee de table tolle coniem k cûtelé : 229 fr. (Prin 
broderie. chemin d table 
Car Fasa fr n shirting renforcé : 295 tr 
12 servie 12250 tr (La Grande Latayette 
Mis de Blanc) sausettes fil fantaisie, fond bi 
Servier de table basque fit ef coton, grie ou mamon: 159 fr. (B 
é couverts: 2000 fr, (Parville.) Marché ) 


UN DEMI-SIÈCLE 
LE PRIX DES DRAPS 
EST PASSÉ DE 35 
A 6.500 FR. PIÈCE 


et celui de la chemise de nuit 
90 à 


Par Martine 


995 francs 
COMPERE-MOREL. 


Les prix 1900 et 1950 du linge de maison 


VITRAGES PAS v 


La pa 
SERVIETTES nida dab 


MOUCHOIRS 


MOUCHOIRS ln 


et la lingerie 1950 


1950 devant ia profusion 


GAINE, 


a indemna 
+. nansouk Din 


PARURE indémaillable fantaiss. > 


CHEMISE de huit. nansouk rore 
poderie main 
Eat C O 
nt abandonna T — Ao le Pen 


5 1 iupon-costume 


ms 


serait capable d’anéantir L'histoire d'amour 
d’un coup 500 km. carrés 


ED DIRECTEUR DU 


inculpé de vol et d'abus 
de confiance est écroué 
à Fresnes. | 


M. Omi, puge d'instruction a piacé | 
de dépot au milieu de 
midi M. Ancelin, directeur de | 
sie ue de rouge à lèvres « Rouge 

M Ancelsn inculpé de vol us 
de confiance a ciè écrous à à peix 
de Fresnes. ll est accusé d'avoir 
Rouge Bal- 
ser » et des feuilles de cuivre pour 
ine valeur que les plaignants fixent 
à 50 miliions environ. 

L'affaire remonte à l'occupation. M. 
Ancelin etait alors directeur commer- 
cial du « Rouge Baiser ». A la Libéra 
tion, cette entreprise fut mise sous 
séquestre et son directeur, M. Pi 
Baudecroux, arrêté M. Ancelin fut 

mné par le séquestre directeur ge- 

provisoire cependant que 
Baudecroux était condamné à deux 
ans de prison avec sursis et 650 mil 

ons de francs d'amende. À la suite 

de transactions avec le Comi des 
Confiscations des profits illicites. cette 
amende fut ramenée À 180 millions. 

M. Anselin euralt, pendant sa ges- 
tion des etablisements du + Rouge 
Baier » détourne des matières pre- 

s servant à la fabrication et lex 
aurait utilisées pour son propre coma- 
te après avoir fondé la fabrique de 
rouse à lèvres « Rouge Trés Bien » 

Une plainte fut dépose en 1947. 
ver M. Bacri, le nouveau directeur du 
+ Rouge Baiser », et le commimaire 
Denis chargé de l'enquête. 

N effectua une perauistion amed! 
demier, dans un locel appartenant à 
M. Anselin, à Saint-Michel-sur-Orge, 
mais le matériel avait été déménagé 
trois jours auparavant. I devait ee- 
pendant éve retrouvé à Montrouge. 
dans un autre içcai appartenant à M 
Anselin. 

Le commissaire Denis avait procédé 
hier à l'audition de plusieurs témoins. 
E avait pris la décision de conduire, 
au début de l'après-midi d'oujoure 
dhui Anselin eu parquet de la Seine, 
où M Olmi, juge d'instruction, char: 

l'information décide d ineulper 
re I 


3 


Mont. Thabor. 
| Charenton, à 


ACHAT BRILLANTS 


27 


NOUS PAYONS COMPTANT sons formai 
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Ouvert uua Les 


Une MONTRE DE QUALITE ne 
sache que TOUS 19 ANS | 
me banad  SOLGA 


paiement. 
63, bouis: 


ps 


Kergoat, M. à p. 25.000. 2 PRO 


CRETEIL 


#0: 


Jer. 
[MICHEL, 6, ploce de la Madi 


Selon Drew Pearson, le président Truman 
«ROUGE TRÈS BIEN»! fait étudier la fabrication en série de cet 
engin meurtrier qui coûterait 
quelques milliards de dollars 


(DE NOTRE ENVOYE 


E président Truman a chargé le 


coût de la fabrication 
l'hydrogène, mille fois 
journaliste américain Drew Pearson. 


Le coût des nouvelles usines néces- 
saimes à ia fabrication du nouveau 
type de bombes serait de deux à qua- 
fre milliards de dollars : et les mem- 
res de la commision américaine à 
l'Energie at 


bombe à l'hydrogène 
devrait pouvoir anéantir une superfi- 
ce de cinq cents kilomètres carrés, 
c'est-à-dire n'importe quelle capit 
du monde — même si l'engin tombait 
seulement à proximité de cette vi! 


Une arme sans réplique 


La commission américaine de l'Ener- 
Se atomique hésite à o istruire la nou, 
velie bombe en raison de l'incertitude 
des résultats et parce que, étant don- 
née sa pulmunce, jl sera impossisie 
d'essayer la nouvelle bombe sur un 
objectif terrestre. Le secrétaire de la 
Défense, M. Johnson, et l'état-major 
poussent, au contraire, à la construe- 
tion de la superbombe qui donnerait 
aux USA. et aux démocraties oc 
dentales une supériorité considéra 
sür l'URSS 

'on en juge par le rapport pu- 
blié hier par la commission atomique, 
la nouvelle bombe serait vraiment 
une arme sans réplique. Afin de don- 
ver aux villes des USA. une idée du 


Sinum de einquanto milie Piesis 
graves par ia bombe du type ancien 
l'uranium, sans compter les morts 
ou les cas désespérés. 
Pour sauver un seul blessé atomi- | 


Au comptant, réduct 5 %.| 
Hausemann, PARIS (8 


OFFICIERS MINISTERIELS 


ET VENTES PAR ADJUDICATION 


lente, Pal. Just, à Paris, audi 
riées, 28 janvier 1 
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Comité de savants atomiques amé- 
Heains, dirigé par M. Vannevar Bush, d'étudier les moyens et le 


en série de la 
plus puissante que celle à l'uranium, révèle le 


que, 


plasma, dix 
cent litres 
morphine et 


idéal 


t 
commission a admis que ce traitement 


» serait évidemment 
ble et que le nombre des victimes 


be atomique à 


M faut prévoir, dit la commis- 
n, quarante-deux bouteilles d'oxy- 
ne et trois infirmières, quatre kiio- 
mètres de bandages, 


neuf litres de 


ins de sang, près de 


utres liquides, plus ia 
les antibiotiques. La 


in pos. 


augmentera eo proportion de l'insuf- 
flsance des moyens de secours. 


CHARLOT LE JOUTEUX 
A PEUT-ETRE ETE TUE 
PAR LE MARI 

de la « Grande Fernande » 


ARRAS, 9 janvier. (Dépêche « 


ri-pree-l'intransigeant D) — Aprés 
la découverte CEA de Charles 
Mercier, boueur à Arras, dit « Char- 
iot le Jouteux » retrouvé noyé dans 


la Scarpe. 11 
ee 


y 


jit jours, après avoir 


assassiné, la pois Judiciaire de 


Lille a entendu Noël Fauquembergue 
et sa femme. née Fernande Vast, qui 


it la maitresse du boueur, au vu et 


au su du mar. 


mes. 


Suite de le première poge.) 
truction bayonnais, M. d'Uhait, qui, 
décienena la fameuse afaire 

KV. Va obligatoirement mettre 
le feu aux poudres et déchalner de 
Violentes polémiques et des Contro 

mses enire Jes adversaires et les 
partisans du jeune maitn 
PFerenda » 

On peut d'allleurs penser que M 
Pech, dont Ja parfaite probie pro- 
fessionne'ie est unanimement 


qu'après avoir 
ocureur de 
yonne qui. 
blement consulté à 
procureur général. 
Rappelons que ce dernier avait 
reçu, dès vendredi soir, Me Maurice 
Garçon. Interrogé à ia sortie du 
Palais de Justice de Pau, l'avocat 
garimen se refusa catégoriquement 
commenter cette entrevue qui 
dura, croyons-nous, plus d'une heure. 
ne, aprés une trève de 44 


res. la bataille a repris sur tous 
points 


: lutte sévère entre les 


Be ha 

round entre les 

| aie uge d'instruction, 
loin de Bayonne. 


lutte en 


amour qui 
devait se terminer sans le « happy 
end » cher aux gens heureux, 
une dernière fanses noie, pius tra 
ique que toutes celles qui, 
longs mois, faussaient l'union de 

ces enfants terribles qui n'ont, 
Stre. pas toujours compris que texis. 
tence était, quel une 
chose qui mérite d'être prise au 
sérieux. 

Aujourd'hui. Monique est morte. 
Joss, lui. est en prison pour un 
meurtre qu'i n'a mns doute par) 
commis. 


Les parents de Monique 
protestent auprès | 
du Garde des Sceaux 


Nous avons reçu des parents de 
Monique Da Siiva le communiqué 
FL EE 
Etaran 
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#sionnel, par le médecin légiste de 
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DE JOAS DA SILVA 


es | Quatre fois évadé de Cayenne, 
UN BAGNARD 


iarritz, à propos de la première 
autoprie du orps de leur fin : 

« erre Chopin et Mme | 
Bory, qui se sont eo | 
civile dans [informat | 

nne à ja suite du d. 


file Monique Da Siva Ra 


» Cest A ln Justice qu'il appar- 

tient de in faire En ce qui 
cerne, its n'ont ni le dro 
et de commenter les résul 
de l'information, ni, en const- | 
quence. Ia porsihilité rectifier | 
ma erronées [aites à IA | 


e À Bayonne 
tiqué la première autopsie 
voir agir autrement 
VS Us vlnnent de 0 
faite M. le Gurde den Sc 


EST ARRETE A PARIS 


CHEZ SA MAITRESSE | 


Uu ancien basnard. André Chauvi. | 
meau, 49 ans, evade depuis Givet | 
ans ade o Saint laurent du Maroni 

ent d'etre repris par jea inpecteurs 
de ia brigade volante 1a eue arrere 
Bier "au domicile de sa maires rue 

wand, OÙ Il setat erupe depui 
1940. sels 

Chauvimenu avait d'ailleurs en sa 
posession de faux papiers au” nom 
Amédée Chedevie papiera Qui 
Avait dérobés pondant l'exode dans 


une toiture. 
lorsque les policiers pro- 


N rotes 
cédèrent à son arrestation. Mais les 
inmecteurs Dubois, Troum et Bonne! 
découvrirent dans ss poches une mu 
e carte d'identité au nom de Per 
nand Le Rallu. L'évadé. voyant qu'on 

lait le conduire A l'identité Jud! 
claire, raconta policiera ia série 
de ses évasions. 

Le 12 octobre 1992, 
Venezuela 


entut au 
ù il fut repris : ensuite. 1! 
tenta « la belle » et se retrouva au 
Pare, D, fut de nouveau repris 

voyé au bagne. Mais en 1933 1) 
pfmsissait à duparaire, D fit le tour 


bateau et, en 1997, 1} 

Havre, T se réfüria 
dana Je Loiret-Cher et vim A Part 
en 190. Chauvinesu était d'ailleurs 
Teherehé par le parquet du Havre 
où. sous le nom de Chedeville, 1 


avait commis une escroquerie 


IL VOLE SON AMI 
MOURANT 


REIMS. 9 janvier (dépêche « Paris- 


presse ~ l'intransigennt ») — ` Marcel 
Goulard, 56 ans: déclarait hler, au| 
avait trouvé” son | 


Maurice Roussel 


2e muicider d'un coup 
Transporté à 

sel a subi l'opéra 

Qu 


Bar contre avoir dérobé riefeuiile. 
du cordonnier contenant 40000 francs 


AVORTEMENTS 
EN SAONE-ÆET-LOIRE 


21 inculpations 


DIJON. 9 janvier. (Dépêche «Paris 
Pressel intransigeant a a Less 

vices de la Ile brigade mobile de 

Dijon viennent de mettre fin à l'ae- 

Bye dune offleine d'avortement | 

Qui opéralt dans la région de i aray. | 
-Mania Vingt et une ireulpation 

Eté opereer, La principale cou. | 

| 

| 

| 


pable. Jeanne Cayol. 37 ans, avait 
Un réseau de prospecteurs qui fo 

tionnait parfaitement. Son mari 
Marcel Cayol, 40 ans, tenait une 
comptabilité en règie des nombreu- 


ss opérations et n'hésitalt pas non 
plus À adresser des réclamations aux 
opérées qui n'avaient pas acquitté 


entièrement le montant des honoral- 


res de la « doctoresse ». 


LES SPÉCIALISTES 
DES FAUSSES CARTES 


avaient fait 
aussi de faux | 


tickets de sucre 
ON LES JUCE ] 


la Cour fAs- 
de taux uckets 
urécimérent au mo- 


es tickets d'alimentation ne | 
sont plus nécessaires el riaquer une | 
peine de travaux forcés, est une aven- | 
particulierement amère 

jue, vivent oet après- 
Serge Mare, Jacques 
les deux Frères Can 

Tous sont de bons ouvriers. ia piu | 


pur aon marin e père da Fami, 
a pendant. Toceupation, Ir on 
Ma aane ia Rémimnee. 18 Jole de | 


laire des faux | 

— Vous fabriquiez de faumes ear- 
Les d'identité pour la Réistance, de- 
mande M le prénicent Fo à 


v De cete manière, vous faisiez 
échapper au £-T.O. nombre de jeunes 
Eers. Cétait 

Uriet, un per brun et vit. 


— Malheureusement, emtinue le 


mre, ne l'est plus maintenant 
faire ue distinction. 

Urie et Gérard, tous trois 
dessinateurs ou typographes, travi 
laient dans la même usine où ils 
étaient sor! bien notés. Ns avalent des 
charges de fami-ies et ne gagnaient pas 
suffisamment d'argent. N leur vint à| _ 
l'idée de faire, pour leur compte, ce 
aus faisaient al bien pour la Résis- | 
tance 


Les accusés le reconnaissent. Les | 
deux frères Canton, chargés de re- | 
vendre les tickets au publie, s fai: | 


mient pager 100, 120, et Jura 4 | 
franes Le kilo. Le bénéfice était benu 


UN GARÇON DE 15 ANS | 

ERRAIT NU CETTE NUIT 
« J'ai été dépouillé par| 
des Nord-Africains. » 


Jacques S., 15 ans et demi, qui 
avait disparu, il y a quelques jours, 
du domicile de ses parents, à Bou 
colombes, a été retrouve, hier soir 
vers 22 heures. rue des Lslettes, dans 
Je JM arrondissement, par un car de 
polles-meours qui avait été alerté par 
des pasmnis 

Le jeune homme était presque com. 
plétmnest nu. Conduit au commissa. 
riat de la Goutie-d'Or, il déclare 
Je me trouvais, À 21 heures, bou- 


rnb Lariboisière et placé en ob- 
tervatian. 

Les xispecteurs Albespi et Berthon. 
gras da enque, iont inter | 
je june Jacaua au début d D 


midi, pour savoir dant quelles cir- | 
consiances exaclen il est parti de chez 
ui et sü a dit la vériie au sujet de 


l'agression dont il a été victime. 


AVEC LE ROI GEORGE 
M. ATTLEE FIXE 

AU 23 FEVRIER 

la date des élections 
britanniques 


LONDRES, 9$ jæwier (Reuter). — 
M Aïlee est rentré ce matin de 
bonne heure de Sandringham. où 


eu une audience ave le roi George VI 
On déclare, de sources generalem er:t 
formées, 


bien de son 


faite incemsammer 
s Parts politiques, waceor- 


comme jour du scrutin, mi- 


eux politiques déclarent quun con 
muniqué ve sera publié qu'après ie 
Consel des ministres 


cas où élections auraie: 
lieu le 23 février, M. AM 
obligé de demander ia diss: 

3 février, La di 


trava 


ait alors à 
tional du par 
4 février. 
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L’'AUTOPSIE DIRA 


SI L’'INDUSTRIEL 
de Bourg-la-Reine 
a été empoisonné 


Jules Molk est mort mystérieusement après avoir 
encaissé plusieurs millions qui n’ont pu être retronvés 
EUX juges d'instruction MM. Grenier et 
D Pobert Lévy, viennent du codovre de M. Jules 
Molk, un industriel de Boui décédé dans des circons- 


lu porquet de 
ordonner l'out 
Rei 


tonces troublantes le 6 janvier 1949. 
a remanié 
e beaucoup plus touché, pour cette opération, plusieurs 


e grande aff miinan en espèces. 


Marcot, dama 4 Cet argent ma été retrouvé 
premier it deuxième mariare  Dernierement, le fs de M. LAY) 
Ferat conclu sous ie régime de iè Mok amonit auo dn Oresi 
séparations das pienis afin qus Ihen Saian a aane E ES 
fage enter revienne à Marcel Ed Del dun D RS 

zi , i Brésiarnt 

« Elles m'empoisonnent » PA "rue de ce strie de talis 
PERS sroublants M Marori Molk a 
M Moik talalt” voi une a plainte oostre X.. ». Cat À à 
comptable M- And suite” de cetie plainte que l'autoprie 
Érançement eojorées da iraces ver. de industriel vient d'être ordonnée 
aise 

« Eie m'empoisonnent à petit| 
ted p aval déiaré en parlant de | TENTATIVE 


#3 femme et de sa belle-mére. 

L'avant-veille de sa mort. indus- 
trie! t vendu ses parts dacs 
pparelis sanitaires avait | 


D'EVASION 
à la prison 
de Draguignan 


ECRASE A ASNIE ES 
PAR UN CHAUFFARD 


On a trouvé inanimé eur la cha 


NS 


der. Ns ont attaqué le gardien de per 


ont tenté, hier apres-midi, à 


Se oe Save A Annieres, le P-| monence au moment où celui-ei fai 
meurant 29, rue des Baieliers, à Ch.| “it une tournés d'inspection. 


le gardien ayant pu donner 


chy. Blessé à la Wie et au pied. le mis, 1o tsrtien arent, pu donner 


lonals gisait près Ce m bicyclette 
N est mort pendant qu'on le trana. 
portait à l'hôpital Beaujon. On pense 
l a été heurté par une voiture ou 
amion dont le chauffeur a pris L 


une certaine agitation. règne ia 


prison. La police et les gendarmes ont 
| dis sypeits en rentort pour dvier tout 
| désordre, 


ère FOIS 
10 ANS 


POUR LA 
DEPUIS 


Jevarg Rochechouart, lorsque j'ai été | 
Iierpalé ar deux. Noté Atrairs | 
ue je ne connais pas. Les 

Des mont entrainé rue dés. Inleties 
Etla après m'avoir dénabihe. f3 | 
Sont talt subir des sévices. Puia La 
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29 lieu de 19.730 


s. MARINIERES, GI 
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15.00 
nu lite de 2360 à 4300 


le priama 120.000 "?, 
su lieu de 3.600 à 4.800! 
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et 35, rue des Abbesses : 
de 8 heures à 20 heures 
(sauf dimanches et fêtes) 
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LEPICART 
21, me Olivier-Mêtra, Paris (20e) 
me DEMANDENT : 
HOMMES JEUNES 
Arnamiques. présent 


Fonpee. venien po gros. Ee 
Les onre Mef mar VOIE A 


1mpace. 


régate. r 
Jamaica X. 


mardi & 
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vous déran; 
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Si vous êtes 
embarrassés 


pour passer, une Petite Annonce 


Téphone ni le temps de 


Service des Petites Annonces, 100. r. 


| VENTES 
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we 
JE 


moyen très simple de 
faire paraître votre Petite Aunonce sans perte de 
temps, sans complication 
votre texte dans le coupon ci-dessous et envoyez-le 
dans une enveloppe fermée et timbrée au Service 
des Petites Annonces, 100, rue de Riche! 
Vous payerez au reçu de la facture. Profitez vite 
de cette initiative sans précédent qui vous permet 
r une annonce sans perte de temps, sans 
dérangement. N'est-ce pas simple ? 
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nsertion d'une annonce (rubrique e Echan- 
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AB Envoi par le journal, à titre absolument gr. 
cieux, d'une où plusieurs circulaires dans les- 
quelles vous serez informés des offres portées 
à notre connaissance et qui sembleront corres 
D PAVILLONS, VILLAS pondre à votre demand 
LA manson. "7 rie an Toore. tont maximum trois mois ot 
n'entrainera pour vous aucun frais autre que 
ond: 'nmmerce | le réglement de l'annonce que vous ferez insé- 
Fi s de C rer dans cetto rubrique. 
D over LA 
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MARIE GALANTE 


LE ROMAN DE « MARIE DES ISLES » 


GAILLAR 


vus: ds pen erneur général de la Martinique, Marie 
| du Parquet lut a succrde. son premier acte de a Jnurermanie à est 
| JA S doaar Fortis Le sonner que an Miésetunn. ds ee du oies 

volier dcosmaie Rerinnld Qu Moubran Te pousse dans cette Sa 
Etie encore été en agée par le major Merry Roolis. son ennemi | 
HR Fret : 


| fenseurs contre t E repote ait le 
lo Varie- de ré indet, qui la 
ssl et ie L'etiers Des arora 
Fowasaco de cre nonvelies, Marie d w la mannes 

| de"iiorry Rovia, a diede de ie gawe arret | 


35. - Quand du Maubray manœuvre... 


E repas de n 


la cousine de Marie, av: 


cannes à sucre, des cloc 


Marie, qui, debout pr 


Marie is revêtu un charmant 
costume masi , avec des chaus- 
ses Qui épousaient si parfaitement 
ses formes dodues, qu'on aurait cru 

qu'elles les moulaient 
Elle étai élégante, que Mau- 
ay en éprouvait un orgueil diffi- 
ner, Cet homme, qui 


la plupart du temps n 
conduire que par son désir 
obligé de s'avouer l'attrait parti- 
que Marie exerçait sur 1 

. referma son carton et a 
les courbes gracieuses de 
trayante silhouette. Marie, 
tiente, fouet ses bot 
courte courbache. Le Noir n'en 


ssait pas. 
Maubray se leva et marcha vers 
elle. Au bruit de ses pas, Marie se 


retourna. 


— J'aimerais vous accompagni 


mon amie, dit-il, malheureusement, 
c'est bien la chose la plus impos- 
sible qui soit ! Je me demande 
quelle tête ferait le major, s'il me 
voyait près de vous.. J'ai songé 
acheva-t-il d'une voix égnle et 
d J que vous aurez dé- 
posé Merry Rools, le Conseil Sou- 
Verain se trouvera sans president, 
Marie sourit en cravachant plus 
énergiquement ses bottes 


— Je pense que si Merry Rools 
est ce soir en prison, dit-elle, j'au- 
rai quelque difficulté à lui trouver 
un successeur. Si je ne le désigne 
pas d'office, il est probable qu'on 
ne trouvera aucun candidat, car 
l'emprisonnement de Merry Rools 


-vous, Marie, poursuivit- 
. je crois vous conseil- 


L et vous avez raison 
de suivre aveuglément les avis que 
je vous donne, Personne ne vous 


sonne ne vous 


est plus dévoué, pes 
la fois plus 


témoigners jamais à 

d'amour et plus d'affection que mo 
usement, je crains que la 

n actuelle, qui est la n 

a pas durer longtemps. 

uoi? demanda-t-elle 


se. 
— Parce que l'on va jaser sur 
notre compte, c'est l'évidence mème! 


De la prudenc 


— Réginald, s'écria-t-elle enthou- 
si êtes magnifique. Je 
1 Mais ce 
comptez 


sur moi! 
Eile était gale, son impatience 
avait disparu car les projets de Ré- 


confiance dans l'aveni 


ses lèvres à pon amant qui les ef 
ura doucement, puis dit 
— De la prudence, surtout, Marie ! 
lence et du doig 
as pouvez me faire 
Réginald.. Au revoir. 
qua, en effet, en avait fin 


e sortit de la 
chevalier allait l'ac- 
l'aider à se mettre 
ire in- 

tuition qu'on le regardait. Il se re- 
Au pied de l'escalier, à l'extré- 
mité opposée du grand salon, Louise 
je Francillon le contemplait en ef- 
fet. Elle était toute droite. appuyée 


avec la ju 
maison et 


+ poui 


à la pomme de la rampe et immo- 


bile. Réginald fut frappé par 
fixité de son regard et par sa pi 
leur. Pas un moment il ne douta 
qu'elle les eût vus s'embrasser, si 
furtif, si bref, e qu'eût été 
leur baiser. 


Tl accorda à Louise le coup d'œil 
le plus rapide et le plus dénué d'ex- 
Pression nant _hâtivement 


Marie pour lu 
elle se mit en selle 

Réginald resta à sa place sans 
bouger. la regardant disparaitre. Il 
ne se décida à rentrer que lorsqu'un 
détour de la route lui ravit la char- 
mante silhouette. A ce moment, il 
tête que la pro- 
lui avait faite : le 


offrir une main où 


ed. D'un saut, 


Que Merry Rools fût arrêté ou 
qu'il restät en liberté et président 
l'Assemblée, peu importait dé- 
sormais : tout le pouvoir serait en- 
tre les mains de Maubray, puisqu 


crut qu'il allait vraiment 
aigner et la laisser seule. C'était 
monde elle redoutait le 
ilait, elle était 


s'exclama-t-elle 


nte, pourquoi me 
souffrir de la sorte ? 
— Vous êtes sotte de souffrir, 
Louise. déclara-t-il du e ton 
froid, Et c'est de votre faute si vous 
souffrez. Vous ne voulez pas 
m'écouter. Vous devriez savoir 
pourtant combien les sens sont 


trompeurs, votre Monsieur de Mon- 
taigne l'a dit récemment. . 

Elle fit entendre un rire ironique 
et cruel : 
là que vous allez essayer 
aire croire que je ne vous 
pas vu embrasser Marie | 


Enfin! rétoraua-t-il en s'em- 
pertant brusquement, vous nous 
avez nous embrasser? Mais 
Comment nous embrassions-nous ? 
Rappelez-vous comment je vous | 
prends, vous, dans mes bras, com- 


ment je prends vos lèvres, comment 
serre contre moi. Vous dites 
vous-même, alors, que vous sentez 
les battements de mon cœur et que 
je puis compter les vôtres! Curieuse 
tmbrassade d'amoureux, que ceile 
avons eue Marie et moi!. 
puis, écoutez. Louise, je trouve 
pius déplacé encore que votre ja- 
[usie cette scène qui se déroule 
Qi à deux pas de l'office. devant 
vont s'empresser 
es perruches et 
pouvons à tout moment 
soit par Julie, soit par 


dir: 


Vus ne pensez pas. j'espère. | 
ue vous m'apaiserez en me menaz 
Sant des commérages de ces gens? 


2 Si! dit-il. Si vous pensez avoir 


di venait de pı 


ne écorce d'amande. A la vå 
de la porte-fenêtr 
château, contemplait un noir occupé à étrille 


Louise de Fr 
sa chambre, et le che- 


n guéridon, classait dans 
ient des champs de 
s en bois, une mer verte comme 
té, il ne perdait pas de vue 
nant sur la cour du 
sa jument. 


— Reginald, quoi qu'on dise de 
vous ai là toujours pour vous 
défendre ! Je suis fidèle, moi et je 


sais montrer ma reconnaissance à 

ceux qui m'ont été utiles. 
Réginald sourit en songeant à 

Baillardel et en calculant combien 


avait été facile de discréditer, 
l'esprit de Marie, ce dévoué 
serviteur qui, t tant fait 
our elle. Et Le Fort! Comme elle 
avait également fait bon marché de 
vie. décrétant, sans beaucoup 

tation, pendre tous 


Marie, combien vous 
êtes bonne et juste. Mais il est des 
choses qui dépassent notre volo: 
IL parut hésiter un moment, pul 
tout à cou 
— Pour qu'on ne puisse pas m'im- 
puter toutes 


au grand 
jour je 


complote, de celui qui, en 
prépare des coups funestes contre 
la population... Comprenez-vous ? 

le admirait cet homme qui était 


la subtilité même et se demandait 
comment elle n'avait pas songé à| 
cela plus tôt, Elle lui décocha un 
regard souriant 
— Oui, je comprends. dit-elle. Et 
nanti d'un poste officiel, vous serez 
toujours près de moi en toute cir- 
constance. A nous deux, nous sur- 
monterions alors obstacles les 
difficiles.. Cependant, ajouta- 
rembrunisænt, vous 


nmer, comme celi 
membre du Conse 


aurait une fonction officielle et que 
Marie ne ferait jamais rien sans lui, 
et puisque toujours il lui impose- 
rait sa volonté. Finalement, ce serait 
lui le gouverneur général de 
Martinig 


A pas lents, {1 s'en revint vers la 
maison. 


rentra, Louise 
a longue ban- 
comme 


Quand 


ha de la jeune fe: 
moindre g 

s. Il aurait 

de s'asseoir 
a dans un 


se rec: 


| Un secret emporté | 
| au delà de la tombe | 


Avant son exécution 
RAVEN avait perdu 
| à tout jamais l’affec- 

tion de sa femme 


Que s'était-il passé au cours! 
| de la dernière entrevue entre 


les deux époux ? 


LONDRES, 9 janvier (dép. Po- 


| ris-presse-l'intransigeant). — Que 


il passé ou juste entre Da- 
Raven, l'assassin de ses be 
parents, exéeuté à Lond 
dredi dernier, et sa jeune femme 
Mary, l'épouse modèle qui o 


dès qu'elle apprit son orrestation, 
et qui, lors de son procès, se leva 
pour témoigne: 
imait ? 


e pa 
lors de leur dernière entrevue ? Da- 


iiel Raven a emporté son secret. > | 
Quant à sa jeune femme, solitaire, | 
se fermant à tous les visiteurs, elle 
ne sembie pas décidée À le 
Sa seule manifestation. 
mart de son ma 
dre des déma 
voir toucher 


a été d'entrepren. 
hes en vue de pou- 


dem! de francs d'une assurance 
Vie contractée par Daniel 

Avant l'exécution de Dantet, elle | 

fait pour le sauver de la 

Eile n'a jamais signé la 


pétition portant 16.000 signal 


Répondez 
transigeant 
avee la mention + 
Cienee e, avant le jeu 
ae. 


le premier pas 
De son côté Daniel semble avoir 

tenté pendant les derni 
létement de sa 


mémoire sa femme. II ne lui a jamais 
le de condamné 

oyait régulié 
iragement 


écrit dans sa cel 


s d'er 


que lors de sa dernière 
niel alors que son ex 
de Mary. Daniel iui dit 


après tout À 


dis 


On a l'impression aujourd'hut 
qu'un chagrin plus profond encore 
Que la mort de ses par plus 


Subtil et plus secret. a meurtri et 
durel A jamais le cœur de la femme 
du condamné 
‘Avant de mourir même, Daniel Ra. 
ait déjà perdu à tout jamais 
le qui avait été sa femme, 


ven 


Paris-presse 


Un extraordinaire document en exclusivité : 
la vie fantastique du bandit n° 1 de notre époque 


GIULIANO décrète : Je suis le 
troisième libérateur du monde 


Et il se déclare pour Truman 


contre Staline. et Fausto Coppi 
par Francesco MONDINI 


€ qu'il se 

peu A peu chef de bande, Mentôt 

Kesa (mouvement sépara 

ainan Imeky 

Louve m 4 vernement den URA 
Tou s beile a politique. 


ECIDEMENT, Giuliano, 
D en bon leader polit 
que, aime non seule 
ment à parler, mais à écrire. 
Et (comme on verra plus 
loin) plus encore qu'on ne 
peut l'imoginer devant le 
nouveau produit de son ins 
piration qui s'étale, un beou 
matin, sous forme d'affichet 
tes ronéotypées, sur les murs 
de toutes les villes et de tous 
les villages siciliens — voire 
sur les arbres des grandes 
routes, sinon ceux des sen 
tiers perdus du maquis. 
Cest une véritable déclaration 
de guerre au communisme. En 
voici le texte intégral jamais pu- 
blié en France 
« Siciliens! L'heure décisive a 
sonr 


+ Celui qui ne veut pas con 
tuer une proie facile pour les 
« Rouges », qui, après nous avoir 
embourbés, trahis, nous faisant 
perdre tout notre prestige dans les 
milieux internationaux, cherchent 
maintenant à détruire tout ce qui 
reste et qu'à tout prix nous défen- 
drons, doit aujourd'hui se décider. 

+ Il nous faut défendre l'honneur 
de nos familles, et ce mrtiment aui 
pavs au hrpoeritenen 


i pine. Et je me ed 
miis mxsipné ceite tâche HT 
e Pour qu'elle sit menée À bhen p e = 
emvendant. Il et indlmenmbie que prion 
tous les Sicillens me suivent pour mi- res vastes é 
vrir une nouvelle ère de lhivoire lurie. meni à w e mihe families 
siotieuxe de notre patrie. TI faut que limmense joie d'embrawer à nouveau 


Chacun se rende digne de notre Sici- un être cher tombé sur une terre 
fe tette terre où, depuis toiu,  étmneite, où aucune larme ne vien- 
fimt l'idéal démocratique et qui, dra Jamais mouiller s tombe. 


iers recherchent Giu! 


m omx qui se sentent d 
de s'appeler Sicillens et oui 


AMÉLIE, LA REINE TRAGIQUE 


(Suite de l'article de 


MERRY BROMBERGER) 


e bicolore de 
€ que lo reine 


des Allemands, et qu'elle n'a plus 


geste affarouché. 
= Ma chère Louies; cosninquet | 10t 2er depuis on, 
11 posément, d'une voix gra | Le deetin de ln reine Amélie a 
Dun geste de colère, elle linter-| fout au long de le vie de çetesi 
rompit, Îl lui sourit néanmoins gen-| Sortu petite-fille d'un roi dê- 
timent et essaya de lui ceindre la! chu, pre, petite-nièce d'ur 
taille. Promptement elle se déga-| roi décapité. Louis XVI, le d'un 


gen et, relev 
avec 


vers lui son visage 
une expression de défi : 


— Ne me touchez pas !.. Ne m'ap- 
Un sanglot la déchira : 


— lo 
ton que 


se, reprit-il sur le même 
première fois, vous avez 
mettre en colère, sur- 
m'avoir entendu et 
r la moindre ex- 
Vous seriez ja- 


re 


S jalouse? Et de 
quoi? Et de qui ? 
— Croyez-vous que je ne vous ai 


vus tous les deux! 
nla le chef avec lenteur : 


tous les 

Dieu. 

qu'avez-vous donc vu? Marie et 

moi nous donnant un baiser fra- 
ternel 

— Oh ! je vous en prie. Réginald, 

ne mentez pas cherchez pas à 

m'abuser. Je vous ai vus! Mes yeux 


ne sauraient mentir, eux 
rs, vous ne voulez pas que 
je m'explique. fit-il en se levant 
C'est regrettable.. 


sens sont trompeurs 


reproches sérieux à me faire. 
dans ma chambre, J'ai hor- 
ie me donner en spectacle et 


venez 


en: plus de 


chambre, Louise 
tion, c'est que vous 


me permettrez un peu de parler. Si 
vous ne me laissez pas vous expli- 
quer ce qui s'est passé, inutile de 
m'accompagner… Je trouve que 
amour vrai doit être fait de mu- 
tuelle confiance, saps quoi ce n'est 
qu'un poison qui détruit notre vie. 


Allons, venez... F 
(A suivre) 

yriaht 1949 by Robert Geiliard 

iré Martel. Tous droits 


Con 
ard E 


La princesse Amélie fit 


faire du scandale. | 


premiers 
d'exil du due 


prétendant au trône de France, le 
| comte de Paris, sœur d'un autre pré- 


fendant, le duc d Orléans, grand-tante 
du prétendant actue! ne comte 

| de Paris, veuve d 

| Don Carios, mère 

| rance, égaiement 


roi détrône, Manoel 
au iong de sa vie, a ému ses cotem- 
| Doyenne des têtes couronnées en 
| exii elie reste maintenant, qu'elle 
| est au Chesnay la reine oubliee, la 
pius populaire pourtant du monde 
entier, Des boites entières de lettres 
et de télégrammes réclamant de ses 
nouvelles et apportant des veux Ge 
Ruérison, arrivent tous les jours au 
Chevet d'Amélie 
| ‘Les plus chaleureux sont ceux de 
| 1a République portugaise 


Popularité 


Chassée de Lisbonne À coups de 
yant laissé au Pantheon 
on marie et son fils 


la 
jouit d'une popularité immense. 
n'a pas éte seulement reine du Poi 


par la revolution 


tugal. elle lest restée, Amélie 
trouve la seule Majesté exilée da 
cette situation étrange : elle est la 


reine mère d'une République. 
Le Portugal n'en veut plus depuis 
| longtemps à sa dynastie, spèci 


dans les és ca- 
tholique Amelie 
| est re! bonne où elle a 
êté reçue avec les honneurs royaux 


Un palais a été mis à sa disposi- 
tion. Elle-est allée s'agenoullier si 
tombe de nari et de ses fis. 


"C'est au 
dormir, a-t-elle dit 
M Niais rester, Majesté ! 

t Dormir ici, oui, mais 
rmir, je veux le faire 


eux que je veux 


mend 

France. 
| Aujourd'hui 

biit, elle vient 

à Lisbonn 

le vicomt 
| ia reine oubliée, existe depuis qua- 


à Orléans-House, résidence 
Aumale 


Pas de photos debout Pare Lx s : 


rante ans un fantôme de cour d'u! 

saine de personnes). Le gra 
chambellan est allé sassurer, de 
part de la reine, qu'on l'attend 
jours au Portuga! dormir à 
cté de ses rois. 


pour 


Née en exil 


ut se prépare À s'éteir 
dans son propre pays. 
venue au monde en exii, 


no 


Elle est née parmi les grands or 
mes de la prairie de Twinckhen- 
ham. les bords de la Tamise, 
refuge classique de l'exil où se suc 
cederent les frères de Louis XVI 
puis Louis-Philippe, puis plus tard 
ies Napoléon. Elle était venue au 
monde au château de York House, 
qui avait été celui de Jacques II 
läns ia chambre même où était née 
la reine Anne qui unit définitive- 


ment l'Ecosse à l'Angleterre. 
Son père, le comte de Paris, ne 
revenu de 


de Louis-Philippe. 
battre aux Etats-Uni 
enrôié pendant la guer 
sion, bataiijait alos 
léon pour que fût abr 
ance qui le maintenait 


où il s'etait 


siens de l'autre côté du détroit 
1 Ah 


Elle devait son nom à sa marraine 
la reine Marie-Amélie la femme Cu 
€ roi bourgeois », qui était à Twinc- 
Kenham une sorte de divinité auto: 
taire et incontestée. 

Un dessin de l'époque, pris sur 
le vif, la représente portant le grand 
chapeaur et les pantalons de dentelles 
descendant jusqu'aux talons des 
petites filles modeles. et regard: 
Éralés sur le gazon comme chaque 
fois que pointait un rayon de soleil 
les uniformes du général de 
grand-oncle. le due d'Aumale. celui- 
ci ne tenait plus à vivre loin 5e la 
France et allait léguer son immense 
fortune à l'Académie française, dana 
l'espoir de quarante démai-tes qui eie 
imposeraient son retour. 


Amélie était déjà très grande pour {riesiore, 
son âge 
Carlos 


Pius tard. son mari le rui Lo š 
ne lui viendra guère quà S 
et l'on fera l'impossible au 

"orlugal pour é ae ne soit 
photographice d le domine 
Pa toujours de la tête le bouquet 


la ~ 
lugubre de chapeaux haut-de-forme Yeux lp 


She aura Tak de Jouer aux petits ar saeeo: 
tt hant ses guerriers à bonnets Pa p 
adaon parallront geuta à TE 
elfe de as stature roraie 
Flle est vive, empressée. Bonne 
me ae n Un alr d'éneltation. Avec Saite 
pile, elio a ya ai Soins eujus Gie de 
LS RON dans le. chiten r 
ompasse. ele À 
otahi dans 
rota manteau plafond. ies Iois Ron I ce 
dire emportees pa 
Seona Empire To 
que EU eest 


Prochain article 

Le beau Carlos, roi de 

Portugal, était un préten- 
dant fougueux. 


La vie au château d'Eu 


Déception ! Le comte de Paris 
s'installe au château d'Eu, sur la | 
falaise à pic la plus haute de Fran- 
ce, contre laquelle la mer vient se 


briser avec un bruit sinistre, Autour future duch te. qui. aujour. 
des pelouses. c'est la forêt, une d'hui, séjou: e à Naples. Pré. 
forêt immense, profonde. de sapins caution p: ces. voyages 
noirs. où la mère d'Amélie, Isabelle éducatifs et sentimentaux, quand en 


de Montpensier., véritable Diane 
chasseresse, s'enfonce à l'aube trois 
jours sur quatre pour forcer le cerf 
et ne rentrer qu'à la nuit. Elle galo- 


On passe sa vie 
Ô: Laon 


pera un jour soixante kilomèt Jeans, 
derrière une laie.. Au château. ma: Cannes, Biarritz. 
tresses, gouvernantes et le protocole te de zares, une C2. 


tasirophe familiale passe à peu près 

inape:çue pour la petite princesse 

A une voix de majorité 

tuante a voté la République. La fa 

gp est À Chambord avee eon drapeau 
Les 


rigoureux d'une sévère éducation an- 
glaise. 

Défense de rire, défense d'em 
brasser ses parents, Un souri 
nique ou un mot sévère gii 
épanchements. Les rares 
ele est admise à la tabi 


repas 
n ont 


pantalons d'Amél sou- 


-e 


dun disparu La mode les a ru 
€ sante e 

Pour p z nante 

Que dé € et 

s P 


veulent 


ce. Ma 
autrichien anis de 
übres et l'appui de la cour de V 
n'est pas négligeable, Une duche 
plaide pour un Jeune prince ale 
mand. encore garcon, à Munich 
la suggestion provoque de 
aces, 1A n'est pas encore s 
join. A tout hasard, on peut mo 


Amélie aux archiducs 
que pour Vienne. 
« Mince de belle fille ! 


Ca l'embar 


De fait, avec sa haute silhouette 
élancée, Qui serait aujourd'hui celle 
d'un mannequin, sa santé rayonnante 
qui commence À s'épanouir, ses trait 
charmants, Amélie est une princesse 
frès réussie 


Copyright 1950 br Merry Bromber 


ger and « Paris Presse 


LE BANDIT N° 1 DU SIECLE 
a un casier judiciaire vierge 


A propos de « paplers » 
sage, au détail e hénm E 
année 1948, le hasard d'une vé 


catlon de fiches au grefie du pays 


nai de Giuliano, entr 
fianie : Le 


aolument vierge 


Enchés derrière de. groses 


gédie ° e 


Prochain article : 

Chargée d'un sac de lettres 
d'amour, une jeune femme 
descendait de 


dirailleuses 


nons_antichars 


sident ne p 
directement ! 
pas offense M. 


0 doute p 
lettre et des commentaires dont Gi 
iano l'accompagne, que ce dernier 


soit atteint de méga'omanie 
Ii en témoigne, plus encore pe 
être, “quelque temps plus tard, lo 


dt From. 
'oduetions 
ment intere 


SC 


Le | 


-SAINT-ETIENNE (3-1). La défense des 
le ici, a shooté, Angel 
Etienne) intervient tron tard alors que Prévost accou 
Saint-Etienne), Prévost (Lille), Jedrej 


l'ont entouré e 
faconde toute piele 


s. Et maint 
qu'un but 
dit-on à Toulouse 


— Inutile de dire 
Bériers, il n'était pas question de trouver, au café des Arcades, une jole 


Bardou, est consterné. Il y a de quol, en effet... 


TOULOUSE. 


pas 


ie- homme, supérieur d'une classe à ser 
tgu- 


* pes abordé ce 
e méme moral que leurs 


laissé Fie 
ciora qu'on 


Toulouse étai 
de sa technique 


trop confiant 
t auss tenir 
gue est à peu près 


Saint-Etienne. 


e plusieurs 


irou en défense 


La chance n'est pas 
intervenne non plus 
ý „voua da vos % 

L REE de ce qua e vous ei 

narmidueilement Le 


eurs? 


Lanpranehi Br le à 
été eurtout bon 

une fois 
wun jour faste, 
neuf fois mur 


üa 
ont 


DISENT 
LES TOULOUSAINS 


jouait demi-centre 
gaurhe qui a 


CE QU 


anehe. 


CAMMARATA (qn n'érait pas à Bt- 
ge tonne du resul 
matra 


RCADIER. — C'est le plus mas 
MERCADIER. — CoN SE eraranta, 
de Lanfranchi 


pris à 


je acond but. J'ai 


BORDEAUX. — Le embeu 
u à son orri 
Ganan, a soa mn 
les attendaient en gare où ils reçurent 
au siège du club, ut 


Bakrin, le capi- 
du club. avait à 


Bordeaux un aceuei 


enthousiasme délirant 
faine et animateur 
ser SL Fin. 
Ménager vice-président du club à et 
je canine de nous dire : 

raison d'avoir 
nes. Ils ont écæœuré 


fait 
confiance aux jeunes- 


ien que lourd. 
Daries Lyonnais 
technique 

pas 

he” Schmitt 


Nordistes est 
ité sur le bal 


t préci: 


sk à terre (Lille). 
Domingo (Saint-E; 


jenne). 


eili avec plus de joie que 


Avant le match qui aiiait oppose 
avec les deux entraineur 
Yimots Pibarot (natif Alès où 
longérmps) et le Toulousain 
qui fit toutes ses classes dans 
le club dont il entraine les joueurs 


actuellement 
Autant Pibarot contròlak facilemest 


ses nerfs. autant Enée avait de peie 
à atténuer l'effet corvuisif des siens 
Il nous a semblé que les deux égui- 


es se sent présentées rour louer 1 
match dans les mêmes dispositions 
morales et physiques Que celles ex- 
Doses par leurs entraireurs 
Nimes a batu Toulouse, comme P:i- 
barot a battu Enée, sous le sime de 
l'émotvité. 
Hon et Kurt Keller d'accord 
Le deri-centre international Louis 
Hon. du Stade Red Star, actu?llement 
repos à Perpignan. assistait à 
match Nimes-Toulouse. en compagnie 
du cecittine de l'équine de Béziers 
- Kurt Keller 
À la fin du match, 


ler deux joueurs 


une nouvelle fois en danger. Alpsteg, 
n qu'il bloque avec 1 
rt. De gauche 


genoux, Vialleron (Saint- 
droite > Auge) (Lille), Vialleron 


Ferry (Saint-Etienne), Dubreucq (Lille) et 


Deux matches en un seul : si Nimes a battu Toulouse 


PIBAROT =°“ ENEE 


SOUS LE SIGNE DE L'ÉMOTIVITÉ 


de notre envoyé spéc. Lucien GAMBLIN) 


Jamais suerès sportif ne fut ac 
la victoire acquise en Coupe de France par le - onze » du Nimes-Olympie 
que sur l'équipe supposée supérieure du F.C. Toulouse, 

— Nous attendions cela depuis plus de quinze ans, nous ont dit les 
ex-dirigeants du club nimois et ceux 


convenir aue 
revenue à la mei 

Jeure équipe du match. 
~ Quelle vitailté ! ces Nimoi 
nous à dit Louis Hon. Quelle vitesse 
d'action et auel tente dans Tef- 
fort ! Vraiment, i) faudrait compter 
avee le « onze » Nimois en division 


nationale s'il en fai 


jouait comme cel 
manches 
Kurt Keller. l'ex-S 
pius calme que le 
mis ii hésite pas 

mes a mieux joué et logique- 
ment a gagné, mais il me gêne de 
dire à mes anciens coéquipiers de 
Toulouse av'ils m'ont déçu en prat 


quant un jiu qu 
d'aboul 


n'avait aucure chan- 
adversaires 


devant ses, oopo. 
supposait surérieurs 
avors demandé À Louis 
! pensait de Firoud, qui 


exceptionnel aue ‘nous 
ace dins l'équipe de 


enant nous n'avons 


:le titre de champion” 


lendemain de la défaite de 


été bien amenés. Si seulement 
frère Jean enait poéré à mes coréen 


Nimes a une bonne éq 

sns avoir beai 
marquantes, omi Le 
mte équipe, rapide et bien 
en souffle Naturellement, lenimateur, 
c'est Firoud, qui est un grand bo 


on 


coéquipier: 
— Dakowski a été formidable. Ent. 
ce vrai ? 
— Out 


NICE. 


Lorsque Batmal 


— I semble Que la tactique que 
vous avez empioyée n'était peut-être 
pes appropriée ? 

— Oui. T fallait neutraliser Firoud 
et pour cela lui attacher un inter qui 
l'empoisonne, » 


En route 


pour le championnat 


En voulant surtout nous consacrer 
nous être fali battre pour 
maintenant de 
3 rier, sens compter qu 
point de vue financier c'est à 
Par la force des chores, mous ne pow- 
vons nous consacrer qu'à terminer en 


tré, bonne place en championnat. 
Mais soyez sûr que nour a 
accrocher et eravacher pour y 


André TORT. 


BATMALE 


de Marseille <en 


Nous avions écrit que Batmale était allé avec son équipe sur 
le terrain des Hespérides préparer un dernier entrainement, vendredi ma- 
tin, C'était surtout pour examiner Le stade. 

, qui est un sage, parvint au repos 
posait dimanche à l'O.M. en Coupe aux Hespérides, alors que le score était 
nul, 1-1, il avait compris la tactique à adopter, la manière de faire contre 
une équipe lymphatique et très loin de toutes les formations de l'Olympique 


u match qui lop- 


de Marseille qui illustrèrent le grand club cink fois vainqueur de la Coupe 


de France. 
t pes Et, de fait, lorsque Monaco revint 
sur le stade. son équipe adopta une 


tactique toute différente et toutas jes 
T- ruses de Gusti Jordan échouèrent car 


@ Metz partit au bon 


moment. 
STRARROURG. — Rien ne sert 
áe courir . Les Lyonnais étaient 


défaire des Mas 
dès le coup 
exception 


pressés de 


ent partis 
d'envoi avee une ardi 


nelle à l'assaut des buts de Gorens- 
tein 

Longtemps ils attaquèrent sans 
répit au cours de ce match sens 
Jamais se di mais 
mouvements trop 
ment exécutés pour tromper 
défense particulièrement 


et énergique 
Tandis que lex hommes de Fieis- 
T népuissient A trouver 
ouverture qui leur aurait permi 
e le portier lorrin. ce sont 
ski, Genet qu 
faussaient compagnie à 


z aui étaient chargée de 

t. les marquer et qui allaient conclure 

Quatre Durs, dont deux par Baitiot 
Henr! TRAE: 


# Au cours d'une réunion piénière 
> le conseil de la Ligue du Sud-Est à 
nZ Ku M Pelletier en. remplacement de 
M. Abeliy, décédé, à | 

ia Ligue. 


LA BASTIDIENNE 


reçue avec enthousiasme 


r de Lens, l'Olympique Club de la Basti- 


iomphal. 
les membres actifs du club, ou presque, 


t Fleurs et accolades bien méritées. 


cotre goal. Pinto, ne toucha 


tervint au moins plus de vingt fois 


> Nous sommes très heureux de no- 


succès, notre président. 


tre 
sportifs qui nous ont fait confiance. 
le > Et 
pas oublier la 
renais, qui nous encouragea terri 
blement, surtout après le pénalty qui 
nous fut infligé et que nous ne méri- 
tions pas » — TALAZAC, 


présidence de 


Monégasques devint 
sévères et tous ies 
tous les turbi lons qu'em- 
les Marseillais avec jeurs 
aillers rapides Georges Dard et Bo: 
chouk qui permuièrent souvent ave 


Waper qu ait avantecentr 
é-houbrent devant la rigidité des dé- 
fenseurs manégaequ 

Et ce qut devait arriver arriva 


les Monégaques reprirent 
ant la dernière demi- 
s maitres du stade 
ont ijs furent frustés 
un coup frane qu'ils 
marquérent grâce à Viora leur donr: 
la vietnire et Marseille, équipe amor 
phe, ressorts, s'inciina en conti 
nuant à jouer au petit trot. alors que 
les Monégasques n'ont jamais fermé 
le jen. 

Et il fallut toute la vigueur de Sa- 


H 

Au tableau i 
d'honneur de la Coupe 

SEDAN : Mathieu (2 buts) | 

NIMES + Roteanol (2 buis mar- | 

aus à Torir) 

CA. PARIS : Badin (2 buts | 

msreués à Derah. | 

LA BASTIDIENNE : Bakrim! 

cout né marquer deux bus) | 

CANNES : H 

| 

! 

| 

+ 


MONTREUIL : le nouveau. } 
Traska (auteur d's deux buts) 
GROUPE OUEST, — Rennes b. 

Niort, 30 ; Angoulême et Châtel 

lerauit, 0-0 ; Bordeaux et Mont- 

de-Marsant, 1-1 
GROUPE EST. — Le Thillot b. 

Saint-Louis, 6-1 


uÈ Wintransigeant 


le NORD en «Coupe 


-d 


AE 


Et pourtant Marseille, Toulouse et Nice 
furent les grandes victimes de la journée 


e n'a pas failli a 


A Co 
‘élimination de Nice par i 
d'honneur Sedan. Et le score n'est même pas serré 
Aller y comprendre quelque chose. 
ed. 


‘est pas le seul club 


vait pius 


veut dien tenir « 
amène aux seiriemes de final 
Elle n'a 


pte 
z clubs. 


cing) Lyon (vaincu par Metz) et Valenciennes \ 


son passif. 
son crédit. jes victoires 
Nimes sur Toulouse. Trois victoires 


un grand club 


{Roubaix} 
L 


tradition et 
quelques surprises sensationnelles 


asé glorieux (Marsej 
louse), et une formation qui passe pour une des mellie: 


atrur à avoi 
Bastidienne a défait 


uelques grands. 


ision professionnelle est la grande triomphatrire de rette 


par Robert JOURDAN 


ue seize clubs en Jeu — Angers et Le 
our precedent 
jue six des siens bataillaiont entre eux, elle 


par Montreuil 


ju C.A.P. sur Roubair, de Monaco sur Marseille 
set qui éliminent 


qu sont simii 
le), le second du championnat (Te 


première division paye un lourd tribu à ce stade de ia compétition : 
Saint-Etienne, Nancy, Marseille, Toulouse, Roubaix, Nice et Lens. Seph clubs 


brisée !! 
La cadence ===; 
par Gaston BÉNAC ! 


cer les grands seigneurs 
face à leur vrale Image. 


moenifique 


Str. 


bourg. 
SAINT-ETI — Malgré de 
score de 3 à 0, Limoges n'a nulle- | 
ment démérité. Si mes avants, moin 


f marqué Perruchoud, 
lification 


n'ont Jamais fermé 
Te jeu et ne sont montrés très cou- 
rageux et combattife. T existe néan- 
moina une différence de classe sur- | 
tout dans le domaine technique. Le | 
goal Ducher se tira remarquabl 
ment de situations fort dangereuses. | 
Les demis et notamment Tex- 
capiste Lefèvre accomplirent une 
Ate partie. En ataque, m 
gauche Chamais amorça 
vedette du R.C, 
Perruchoud, qui fut à l'origine | 
der trola buta ; Waetcher brilla par 
intermittences. Après un bon dé- | 
part, Wanags baissa pied, tandis | 
que Wawinisk et les deux arrières 
se montrèrent sans reproche, 


CAZON. | 
avait pris 
la ces 

| 


Strasbourg 


em, la nolidité de Dahan et l'adresse 
de Liberati pour que le succès des 
Monégasques ne soit pas plus copieux 

Monaro à réussi une performance 


aualité Sur l'heure, toute ln 
principauté est À In joie. T ne reste 
Qu'une chose A espérer, c'est que 
je club monégas an 

ary des seizième à 
trouver sur son chemin un adver- | 
sal taille et, ma foi, avee tes 


sages Batmale prod 
uait urs À l'issue de la | 
fenton fort probable que 


le club de la principauté poursuive 
une carrière heureuse dana l'épreuve 
nationale éliminatoire. 

Jacques DARFEUIL. 


de ire et I division, 
ces derniers 
t 3 victoire coni 


n'est-elle pas capable 


@ Perruchoud a qualifié j~ xi 
De nouvelles surprises ont marqué la reprise du Championnat de France de rugby 
LS °"7"PTISES Ont marque ta reprise du Championnat de France de rugby 


Tempar 


bien vite 
lernes rencontres de 
dimanches precedents 
Auteuil. 
Pourquot 
ment parce 


(mais fs partent en 


beauté) 11 faut recon- 


vdversaires de qualité 
qui leur permetiront 
conserver la erdence. 


vee he te deuxièmes de finale 
lont la plus grande est 
modeste club de division 


clubs : Alès (battu par le Ra- 
Cela pour 


es de premiére division 


@ Arras ne se résigna pas 


u'il n'y en avait que 
de premiere 

ant plus impor 

eau : Toulouse 


ix-huit en course et que seules deux rencontres 
sinn. 

nt que la Coupe, aveurle 

Raubais (5) Nice 17. Saint Ébienne (i 


a frappé dans le 


Naney (119) 
Lille, à Par 
et à Li, 


a battu Saint Eth 


ne. malgré (nute l'energie des Stéphanais 


ÎLE NORD FUT! 
LS DS SE nm mumæ | LE GRAND | 
DEN nn mets care PERDANT DES 


FÉES < TRENTE - DEUXIÈMES > 


Le Midi est la région de Franee 


morbentée au 18 de fl- f 

File aura 10 clubs (5 du 

u Sud-Est). 

À L'Est vient ensuite avee 7 repré- 

$ vntants : Paris 5 ; le Nord et la 

Normandie 3 ; l'Ouest et le Cen- 

tre 2. 


toires de Nimes, du CAP. et de Monaco, que le Racing se tira avee bonheur 
du piège d'Alès et que Metz a facilement pris la mesure de Lyon. 

Des matches entre anormal Mais pourtant Cannes ne 
put se def: Amiens 10 et encore re but unique futi arquis par un 


À nale. 
$ Sud-Ouest et 5 


lavre peina une mi-temps avant d'éliminer Toulon. 
inqueur de justesse devant Marseille 


et Bériers ne fut 


Sedan, la Bastidienne, Montreuil en redette 


i les rencontres entre pros et amateurs, il faut 
it. sortir Sedan (vainqueur de Nire. La Maslidienne de Borde 
ant Lens), et Jes banlieusards de Montreuil (victorieux de Valenci 
Mais Il n'y a pas qu'eux qui eurent leur chance s'ii 


évidemment, nous 
x leii- 


ne surent pas Ia saisir 
Les pros de première division sont ira ganda perdants de la Jour- 

née de dimanche. Sept des leurs sur dix-huit restent nur le carreau s 
Par contre, les proa II ont réuont à pe sortir à dir da maino batailles. 
Quant aus amateure, dls perdent dix-neuf des lenrs aur rente IDA 


u'au bout. Quimper danna bien du 
t Montpellier en échee, Viesiy faillit bien ba 
C. Strasbourg eurent une tenue plus qu'hnnorable. 


Dippe 
Troyes et 


int longue- 
Berori et nues de jeu égal 


Enfin, parmi les rhoes amateurs. la plupart des résultats sont nor 

maus. Br vitesse, est vattu par Saint-Caudens Roanne lombe 

desant VArago d'Orléans eut chaud devant Le Puy ala ; à Vernon, 
Et mainienan 


aux stiriemes de finale en espérant que le tirage au sort 


BORDEAUX Sète a gamé ce| 
match sans grand mérite I ne At ja- | 
ais preuve de grome supériorité de 
vant l'équipe des amateurs d Arras qu 


se livra très crâne hormis Je: 
attaquants Alempijeviteh et Fo 
les autres parurent plutôt ternes. 

On peu même dire que c'est grâce 
à la puissance que Séte a pu gagner 
ce match. Les attaquants nordiste 
prirent souvent en défaut les défen- 
seurs sétois. 


Artus et Deivincourt, et surtout Sta- 
nis. les harceièrent dans les quarante- 
cing dernières minutes. 


rraché 


— En première mi-temps 
Draguignan. Ler Varois|1 
tout à Foflennve Cest 


tua dans je tumuite 


Lourdes, Montauban, Agen et Lyon 


n’ont pas été heureux chez 


nn 


Adolphe Jauréquy 


Aloe nous conservons la même 
formato: 

Tour au pius l'ouvreur toulon- 
nais Léon "Bordenave 

convenué comme remplaçant sup- 
plémentaire 


ji 
i 

ji 

ji 

i 

caravane pour À 
comme eui: À 

i 

$ 

! 

i 

! 

i 

i 

i 

4 


į SIMAN. DIZARO, 
MERQUEY, POMATHIÒS : LAU- 
DUFAU (m) ; MATHEU 


ARISTOUY 
FMPLACANTS : BORN 
LASAOSA 


GEANT sera représenté au match 


Ecrese-France à Edimbourg, par 
sn envoyé spécial Géo VILLE- 
TAN. directeur adjoint ds ser- 
vices mmortifs. 


LESUEUR 


le procès... de la critique ! 


— J'ai vraiment souffert ! e'est ex- 
clamé Raoul Lesueur ce matin à « Pa- 
ris-presse », et ai j'ai pleuré à l'arrivée, 
c'était de joie 1 J'avais réussi à 
monter et mes crampes et mes ap- 

réhensions… Je eais que beaucoup 

‘observateurs, sur le bord de ja pist 

disaient en nous voyant peiner 
« c'est le championnat des facteurs... 
ou du sommeil | » Mais on oublisit 
alors : 


1° Que 100 kilomètres, au VA! d'Hiv 
valent 150 km. au Parc-des-Princes. 
2° Que je rentrais de Bretagne (où. 
en guise de repos. j'avais couvert 2.000 
kilometres ia route, mais qu'il 
m'aurait fallu ramener un cs 
d'air pur au Vel 
difficile de respirer dans cetie a 
biance froide et manquant d'oxygène 
en sortant d'un climat aussi riche. | 
3° Qu'il était impossible que Godeau 
fano des marveiles après avoir, porté | 
d'aussi foudroyantes attaques au dé 
but. et surtout après une américaine | 
aussi rapide que celie de jeudi dernier | 
47 Que ces « anciens » nous criti- | 
quent souvent mais auraient-ils mieux | 
mu que nous-mêmes, compte tenu 
des « costumes » plus légers des en- | 
tralneura 


in, ajoute-t-il, à tel point que 
du terrain, ay ia ai 
jué cinq fols dans les 45 dernières 
Siinutas. alors que ie goal lensois in- 


pour 
M. Lacarrière, et aussi pour tous ler 


2n terminant, je ne voudrais | 
mportivité du publie | 


VILLEMAIN 


refusé de boxer Jean Stock le 30 janvier à Paris, 
il devait étre opposé à La Motta pour 


Villemain a, parait 
sous prétexte qu'i 

Il peut, dés à 
lu monde, depuis qu'il est soutenu 
Ce combat est mi 


VOUS ÊTES 
LIBRE... 


le titre. 


présent, se mettre sérieusement à l'entrainement pour le 
30 Janvier, car il ne boxera pas à New-York, le « fuyant » 
Ce dernier, en effet. se sent plus solide s 
r Abe Green, de l 
tat de re « soutien », Jake boxera le 3 fevrier à Détroit, contre 
sur pied par Jim Morris de l'.B.C. 


Motta. 
de char 
A. Premier 


ses jami 


ui- | 
Dick Wagner | 


Le même Morris a une corde à son » are » d'organisateur du Madison 
la compétition pour le titre mondial des moyens, car le colonel Eagan voudra 


faire honneur à sa parole et derlares 


situation qu'il y a quelques annees 
chacune leur hampion. 


déchu d- +a couronne celui 

un accident — blessure à l'épaule de Marcel Cerdan — l'honneur d'être | 
‘une reputation qu'il ne mérite pas. 

Et lon se retrouvera, dans un laps, de 


fait en 5 points 


5° Que mes crampes ont été durs 


A un braquet plus petit qu'à l'ordi | 


Naire, car je redoutais la distance et 
les efforts, pour ma rentrée. surtout en 


championnat où 1} s'agissait de courir | 
l'avais voulu faire « du| 
rio ou Chaillot eussent | 


sagement. Si 


le Suisse Heimann est 


tratneur Paul Suter. 
— Je crois avoir mérité de courir 
rochainement une grande épreuve 
Paris, nous a-t-i] confié en nous di 
sant le plus grand bien de Bouvard 
qui. selon iui, doit faire son chemin 
en demi-fond 


P. T. 


Voici ce qu'ont fait hier les 
<tricolores> pour Edimbourg 


© ARCALIS. Contre-attaque 
ge style. mais héitant sur ia balle 
Souvent mal placé. ses coupe de 
pied en touche ne turent pas pre 
EiS À deçu à Albi 

© POMATHIOS. — Est en torme 
mèis Jacques Lepatey ie marquait 
de ires pres à 

© MERQUEY. — Excellent. Rapi- 
de bonnes vastes, À l'origine aun 
Essai conire Lavelanet 

© DIZABO. — Bonne défense au 
pied. Une action d'eciat qui amena 

Mais aussi des maladres 


@ SIMAN. — Toujours trés rapi- 
de tres bonne impression. 
@ LAUGA. — Artisan de la vic- 


toire de Vichy Excellent en atta- 
que briliant en défense. 
@ DUFAU, — Actif. 


bor déten- 
Jouait derrière 


une mêlée 


se: 
baitue et un adversaire coriace, 
LS 


à “Paris-presse "| 


Paris-Presse » avec son en- | 


leurs hôtes ! 


maux, par contre, de Castres our Dijon 
Daz mr Bort (6-0), du Stade Montois pur I 
elaia (11-8), de Tarbes rur Marmande (6 

P L.O. (9-3), de Toulon sur Lavelanet 


F F5), p 


A reprise du championnat de France de ru 


a été marquée par quelque 
Soni. ne 


r ln plupart es 


er 


edge 


Ter EL o Tour d'horizon 
UT A, a @ LES MEILLEURS SCOR Vienne our Mont. 
la défaite accusée par Agen an Creu- InÇçOon 1243), AN té e: H-6), Pés jeux 
« petit » a mangé le « gros » (3 à 0) à l'en. ) eur Lourdes (18-3), 
de ce que l'on pouvait suppos t Carman. ? Tyre 3 
Mn de tombe T a Raren LES PLUS ÉTROITS. — Stade Tou- 
ges à o ar Géo VILLETAN 
laque A Bosra; devant le quinse de Torrean, ne pa: ES MATOAES NELE UE OF BrE (0-0) 
L.O.U. 4 Mazamet (6-3) ? R Règles 16-8) 
. $ O iB ATTe Foulon, 20 pts (6 victoires, 1 mun) 
Le Racing a fait un bon match Tétouan (ehacun 6 victoires) pour la première Jois 
NET S mn RE me Romans et rose 
NT ra EN PAR DER DENIS On = Sinds poule 
De a re es an O PERNIERS EEIN AR LE rep Pour 


LE FILM DES «FÉDÉRAUX » 


@ Lourdes n'eut pas 
l’'étincelle. 

PERPIGNAN. — Nul ne voulait le 
dire, et Pourtant chacun y eroyeit 
L'USAP. ne pouvait pas mourir 
Eile s'est retrouvée pleinement 


@ Mazamet contrôla 


mieux le ballon. 
MAZAMET. — La partie a été des 
plus agréables à suivre et s'est di- 
roulée devant un nombreux pubi 
Les mélées ont été à lavanidoe de 


© Bergougnan n’était 
pas là. 


MONTELIMAR, — Les Toulonsins 
gertimer heureuz de se tiner 


Ti est juste toutefois de reeonnel- Masamet, qui a eu la balle sept fois 
tre que ies Lourdais n'ont pas été sur diz, et ies tonches ont ete pour 
battus sur leur valeur intrinsèque ; Lyon, dans les mêmes proportions 


celle-ci reste ce qu'elle était. Comme Le LOU. présente une bele bgal- 


il es juste de dire que le hamrd pe, complète dang toutes pes lignes 
d'une interception diabolique a désé- et d'une adreme remarquable. Les 
quiiibré tout un match et transformé pius en vue furent Pomathins, Les 
une défaite normale en désastre. cuyer, Pergade, Cazode. Peignon 

Mettons les choses au point : à la Junquas, qui manqua Le drop de pru 


mi-temps, Lourdes menait par 3 è 0. Caron et Ansos, en avanis emerges 
A la 47 minute, Perpignan prit l'a- rent 
vantage par 5 à 3 A 


Mesemet, toute l'équipe en 
Puis Lourdes se montre à nouveau spécial = 


féliciter, avec’ mention spéciale pour 


dangereux. A la 56 minute, c'est ia Jacques Lepatey, le meuieur mir le 
faute lourdise copitale : les trois. terrain, — Pierre PAGES. 
quarts visiteurs attaquent sur sortie 


de mélée à cinq, sous leurs bus © @ Agen ne put ouvrir. 
Un ġeiair : la jeune Catalan Poucade LE CREUSOT, — La défaite d'Agen 
i amère à fut prise pour ia plupart 
Martine et ponor au milleur der por Par les vieiun 
taanz. fini : une gifle pareille internation 
est de celies dont une équipe, même les freres Corab 
une grande équipe, na se reliée pas nettement farora 
Bernadet e! Lebazuy I furent dans 
le comp iourdain les pius dynamiques 
Teutiere <t Fourcade sont sans don 
à citer à l'US AP et ils forcé 


© Arcalis n'a pas 
convaincu. 


ia e Lun par sa faute es la ALBI 
tre par son étinceile. — R. CHALADE sde pour 
rani domina en premiere MOi 
pres de 
surtout au co 
d'heure, aceuiant les misis 
eurs buta — MARLET. 
@ Narbonne attaqua 
mieux, 
NARBONNE — 
© MATHEU — Obscur au début. Atiitsins en touche 
Sembe sêtre réserve. À Thair et Deproaa, man suprema ie 
@ BASQUET. — Fit apprécier ses fes Norbonnaw en mélées fermées 
qualitós en deux occasions, étroite 4 la hali sept fois our die Daniel LAURENT 
ment marqué par Pochet va lo balle sept fole sur dix ” 


Narbonne dut son succés à l'action 
déterminante de ses lignes arrièr Toulon plus préci: 
três en verte, qut écipsèrent leurt  LAVELANET — Bies que La 


@ Jeana PRAT. — Demontra un 
excellent sens du jeu, mais n'eut ja- 
mais l'occasion de brillet Commit 


les En effer. les neuf points à ner ait dominé 10 minate pu 0 d 
ung lourde faute. des « orange er noir » furent a dd sincimer denme uns équipe 
A res a men Cris l'os >- centre Benoit et de l'ai. consizllee d'internationaur et de 

un pack supérieur (Cognac) her Dachi joueurs de c i les Ariégeoi 
Gevant Beziers. $ F- a pre 


Chez les Auscitains, citons Theux, 
Idrse, Ludwisak, Luchetra, Lanas un ou deux éléments asez rapides 
et Soidana. Les lignes arrière, moyen- dénidér 
res, dens lesquelles Charris et Four. de 


avaient eu a: ignes arrière 


BONNUS — Dangereux par ses 
< Tush » puissants. Jouait troisième 
ligne contre Lavelanet 

@ ARISTOUY — 


Cr 


Joua sans cher- cede renortirent copiano ee 
cher l'éclat individuel, Match intel CSi les avants de A à en touch 
igent. pour avoir bmilam- piese pie 
© MARTIN, — Lécer avantage au leurs redoutbles | En face 
talonnage contre Aurillac. inaperçu reixz, Armbrueter, Benoit, Dacho mue furen 
dans le jeu ouvert. trés incisi er intrépide, Boussenac, décidé > Bonn : 


LAVERGNE. — A joué troi- 


tres rir, furent ies pius beaux Galy, l'arrière, qu 


sième ligne. A fait impression par rons des Agnes arrire, — Mare ORI- fauie er qui de depareron puie 
aa forme, son esprit de décision GNAN, pe de France. -NYRIARQUE. 


en la porole au cinéma. 
selles obscures. 
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resse 


p 


intransi 


IX DES PLUS CÉLÈBRES ÉCRIVAINS FRANÇAIS 
EE Vet VOUS RACONTENT LHISTOIRE DU DEMI-SIÈCLE 


LE CINÉMA PARLE MAIS CHARLOT 
LE MUET, REFUSE DE FAIRE COMME LUI 


C'est en 1929 qu'une invention prodigieuse don- 
Bouleversement dans les 
On entend chonter Al Johnson et 
claquer des coups de feu. sur l'écran, tout le monde 
bavarde. Mais Charlie Chaplin, la grande vedette 
du cinéma muet refuse de suivre | 
l'a condemné à un silence quasi définitif. 


1925 


JANVIER — L mement Het- 
mot lutte contre l'inflation Vives 
discussions à la chambre. Final 
cabinet Herriot sera ren- 
ueeeseur : Painlevé (Cail= 


erre du Rift contre 


jes au Brésil, en Chine, en 
en Bulgarie, en Améri- 
que du Sud. 

laises financiers et é 
ques sérieux aussi en Angleterre 
et même en Amerique 


Les conf 
pour 
Ja, noi 
magne, ne un pacte 
contre la guerre 
22 JUILLET Staline prend 1a 
e Lénine 
de Rivers instaure en 
un Directoire militair 
dations dans le nord 
DÉCEMBRE. — Le Goncourt à 
Maurice Genevoix, pour « Rabo- 
hot =. Le Femina à Jszph Del- 
teii pour sa « Jeanne d'Are » 
12 Eure, en fin danné. at à 
135 fr, je dollar à 27 fr. 8$. 


1926 


La chambre vote le 
à obligera tou 
< de l'im- 


FEVRIER 
projet de la loi q 


L'esmerre et renouveler ch 
annee a vous la foi du 
M m une "déclaration ‘de 
ment Tao milieu d'impbis ne 
Veux i) manque encore pr 
J'Ainards pour combler le déli- 
ae 


MARS, — Nouveau mini 
Briand. Pierre Laval est ministre 
de la Justice et Raoul Péret, d 
Finances. 


MAL — Le pòle Nord est survolé, 
en dirigeable, par Amundsen. 
Abd el Krim se rend aux tou- 
pes françaises. 


JUIN. — Nouvelle erise française : 
Briand revient, Laval reste, mais 
Raoul Péret cède sa place à J. 
Cailjaux. 


17 JUILLET. — Sur demande des 
pleins pouvoirs Joseph Cail- 
faux pour son action financière, 
nouvsiie chute d 


Be Monzie aux Finances 
dés le 19, retour € 
fouvernement, de Poincaré, dont 
Fe programme de sévère discipline 
pour sement fimanci + re- 
Roit l'approbation du pays. 


5 SEPTEMBRE — L'Allemagne est 
mise à là S.DN 


10 NOVEMBRE. — Léopold de Bel- 
gique épouse la princesse Astrid. 


1927 


ler FEVRIER — Un accord partiel 

est réalise sur le désarmement 
Sllemsnd entre le Comité mili- 
taire interallié et le Reich. 


Jougosjaves à 


meyres qui se sont envolés d'istres 

“Aires disparaissent 
c'est le tour de Nun- 
resor et Coli part 


L'Atlantique N 


York-Paris, 5800 km. 
ant du peuple pari- 


A Jeur tour, Byrd, Acos- 
et Balchen traversent 
ue (de New-York à Ver- 


Au tour de Chamber- 
et Levine qui eux, atterrisseni 


bergh (6.200 km. en 42 h). 


Première tra 
rienne du Pacifique par les Amé- 

Maitland et Hagenberger 
San-Francisco-Mawai (3700 km. 


13200 kilometres, en 18 h. 
avant de s'attaquer en lin 
née au tour du monde. 


Hindenburg 
responsabilite de 
Grande Guerre. 


1928 


Les Soviets décident 
l'exil en Sibéri 


mencer par Trotsky. 


— Un pacte général de re- 
nonciation à la 


L'Allemagne elle-même 
7 adhérera en août. 


— Vote de la loi sur les 
Assurances Sociales. 

Doriot, député com. nicas. 
muniste de la Seine, est écroué 


Mainai que Cachin et Marty) pour 
ation de militaires à la cussion d'un projet de cré 


Le premier essal 
avion actionne par des fusées est 
élfectué à Tulda (Allemagne). cardinal. 


de paix, mais sans résultat. 


OCTOBRE. — Le « Graf-Zeppelin » sager, 
traverse l'Atlantique Nord avant 
d'entreprendre le tour du monde. 


LEMENCEAU, une génération meurt... 


...et dans un monde nouveau, illuminé | atexandre ARNOUX 
par Charlie Chaplin et Lindberg, une FE 
silhouette inquiétante se dresse: Hitler! 


par Alexandre ARNOUX 
de l'Académie GONC 


E lustre qui m'est dévolu s'étale de 1925 à 1930. II se place à peu près 
au milieu de l'entre-deux guerres. Les échos de la première ne s'étei- 
gnent pas encore. Il faut avoir l'ouïe fine pour entendre préluder la 

seconde. D'autant plus que, inconsciemment, 
oreilles. En France et ailleurs, il y a, en surface, une activité intellectuelle 
et artistique extrêmement brillante, une soif de renouvellement des formes 
et de possession du monde, une hyperesthésie qui ressemble singulièrement 
à la force, à s'y tromper quand on baigne dans le mouvement, qu'on ne 
scrute pas de trop près, qu'on ne sonde pas les reins de son temps. 


Cela recouvre en réalité une somnolence ntrabilaire, 

un laiser-aller aveugle, cependant que l'Allemagne 
se réveille peu à peu de sa stupeur écrasée, prépare la 
lus outrancière, la plus démente des résurrections, 

rter 


dont la crise finale manquera, d'un cheveu, d'en 


cle la pousse aux solutions dé 
nte une espérance diabolique de domin 
t des autres. Nous, une certaine fatigue, prix 
d'une v ous incline, au 
fond de nous-mêmes, sous le bouillonnement apparent, 
au moindre effort de l'imagination et de la v 
Nous économisons nos pensées et nos réserves. 
faisons, comme il nous arrive dans l'intervalle 
eataclysmes et des croisades, une re! ipét 
tion et de pessimisme. L'orage allemand s'organise avec 
èvre et méthode, anarchie et dogmatisme, associe les 
hautes températures de ses énergumènes à la férocité 
froide de ses cerveaux directeurs, accumule son poten- 
d'explosion. A l'insu de la majorité des 
totalité des Anglo-Saxons, quoique cela crèv 
yeux. Mais peu de gens consentent à voi 


La livre est à 135 francs, le dollar à 2 


Amérique. Le pi 
durée, du temps perdu et retrouvé han 
Bergon, source de ce mouvem 
È son œuvre et atteint le plafond d 
Quelques jeunes gens, à Paris, 
que Heidegger vient de publier 
ouvrage de chevet de l'existentialisme, qui ne possè 
pas encore de nom. Le détachement du philosophe et 
de l'artiste n'a plus que des jours comptés ; dans des 
usines bien camouflées, encore secrètes, se forgent les 
doctrines et les chaines de l'engagement. La relativité 
d'Einstein imprègne la Science. La radio-activité, dé- 
couverte par H. Becquerel en 1896, accomplit un pas 
f. Joliot-Curie est sur la voie de la radio- 
artificielle. L'uranium joue un rôle de premier 
plan dans les recherches des laboratoires, il est le métal 
ie notre temps. Sa fi dans vingt a 
mique. Louis de Broglie, en 1925. 


sa mécanique ondulatoire. Matière et 
et corpuseules se marient. Le 
Heisenberg sape le déterminism 


remet sur le tapis les n 
asalité. De 1925 à 1930, nous a 
rique de la pensée humaine, à un renv 
xiomes, des hypothhèses et de 
à un changement dans al démarche traditio 
esprit. Tout chancelle et se 


—— 


très vive entre NOVEMBRE. — Démission pour re- 


la Yougoslavie à pro- constitution du cabinet Poincaré, 
k oupment de forces avec Henry Chéron aux Finances 
Da frontière aiba- et Briand aux Affaires étran 
teres. 

— M. Hoover est élu président 
Les temmes anglaises od- des Etats Unis et le roi Talari 

le droit de vote devient Négus d'Abyssinie. 
De Saint-Roman et Mou- DECEMBRE. — Scandale de « La 


Frane » (Mme Hanau) 


du Bourget 
mal}. 


— A Constantin Weyer 
srd est court pour « Un homme 
dbergh et son che sur son passé ». 
Louis » New- 

33 h. 30 


pouvoir avee un 
parlementaire. 


— En Chine, la guerre sino-russe 
T poursuit. Troubles en Afxha 
nistan, en irak, en Hindoustan, 
au Guatemala, au Mexiqu 

ne et plus près de nous, en 
pagne. où se prepare un chan 
kement de Constitution et la fin 
de ia monarch 


battent le record 


née aé- 


— En Malie, les élections four. 
nissent plus de huit millions de 


— Les Francais Costes suffrages favorables au regime 
traversent l'Atanti fasciste contre quelque cent mille 
Saint-Louis a Natal votes défavorables. 


— Discussions 
Dawes et Young pour les ripara- 
tions et du pacte Kellog de re- 
nonciation a la guerre. 


le parti commu: 
de 


JUIN. — Assolant, Lefèvre et Lotti 
réussissent la traversée sde T'AL 
lantique Nord en volant de Old 
Orchard à Comillaz (Espagne) 


JUILLET. commandant Byrd 
découvre de nouvelles terres au 
pôle sud. 


rejette 


Déja dans I 


comme presi- 
Conseil, mais ia compo- 
tion du ministère reste identi 

d, à son tour, est bien: 


de trente anciens et e'est 


devenus indésirables, à com- un cabinet Tardiu qui lui fait 
suite. 


Young, l'orranisat 
e pour les règlement 
internationaux, l'organisation 


ique aux 


SEPTEMBRE. — A la S.P.N. 
des Etats-Unis d'Europe. 


DECEMBRE. — Mgr Verdier, ar- 
chevique de Paris, est nommé 


— Deur grands procès 1929 : A 
poal Limoges, le fêtard meurtrier Ba- 
Pierre de 


torino, assassin du courtier Tru- ens D = 
pheme, devant g ry de la Farmse, qui noya un V an 
E ne Bagage. een à OAS, 
— Roland Dorgelès est élu à 
— Tehang Kai Chek, l'Académie G fauteuil 
LE URSS Do 

cree Se Mure 

De Re LE C Farmi la mer de 1929, Goop. 


es" Clemenceau (24 novembre), le 
Ealpteur Bourdelle, André Mes- 

‘Séverine, Foch (20 mars), 
Emile Loubet, Eve Lavallière, Sar- 
rail, Myron T. Herrick. 


hésitent, tergiversent. 
taculaire des totalitarismes, 
ale d'un libéralisme légué par 


des grands a 


idéal spirituel 


nous nous bouchons 


Les femmes, par bonheu’, ni 


Elles portent 


i indberg (à gauche à Paris félicité par Paul Painlevé 


ts chapeaux et chev 


== NEIGE == 


Marcel Pagnol 


tôt définitivement vaincus 


Pyrénées, Primo de 
maintenir l'autorité de 
son Directoire militaire, renonce 
pouvoir et meurt à Paris ; 
publique espagnole, dont l'existe 
sera brève et agitée, va naître. Au 
drà des Alpes, Mussolini triomphe 
par l'éloquence romaine, la force 
et l'huile de ricin 
donnent huit millions de voix au 
régime fasciste, majorité écrasante 
La bataille s'engage. sur la 
entière, entre le fascisme el 
munisme, idéologies sacrées, reli- 
gieuses qui suscitent la foi, 


paration des batailles ou aux dê- 


d'inquiétudes 
sons d'atermoyer, 
tion qui provoquera l'attaque 
l'ennemi et la 
définitive que de 


Evénement considérable, dont on! 
d'abord toute 
: l'Amérique se rap 


eurs et les bour- 
raisonnables démocra- 
ties font figure de comparses ; elles 


rtyrs, les prof 


incarné un monde fourvoyé qu 
cherchait la paix et ne la trouvai 


as, qui appelait l'amour et à qui 
justice était refusée. Muet, son 
art passait les es, ne bout 
(Boues-Aipes” frait aucune traduction, Sii cesse 
1884. Solides éi 1] ne s'exprime p 
de à Chombiry et pe RTS 
n'y participera que 


Souverain 
l'extrême bout 
1925-1920 que 
et 


période d 
e, à Berlin, le 
Emst Toller, qui dev 
dix ans plus tard, 


Etont odoles cet homm 
« Hitler 
1 s'empare 
bris, des jo 


désemparés, prêts à se 
cruter par celui qui leur f 
une cuisine roulante, une 
de rassemblement, 
d'idéologie. L'Allemagne a 
armature, n'importe 


Armoux fit du journalisme. 
le egalement très vite comme 
0 


pas la nôtre. Hitler a 
Tout, ses fidèles et ses ennen 
fa l'émicttement, les 
visite l'Allemagne dent le caractère È ts et l'espérance, tou: 
romantique Tavoit toujours séduit. | LEE Sour mous et pour 


Wogner. on particulier, lui impiro de 

nombreux textes et emais. Por lo sui 

te i He 

Rhin et y renes 

den des GiMérents portis politiques 
t Hitler. I omista de fort près 


Ainsi s'achève 


l'en 


(Copyright 1950 by Alexandre Ar 
nouz and Paris-presse-l'intransigeer 


1927-1928 
élégances.. 


évolution 
K récemment « Indice 33 » 
Cette époque est 
a parlent. Ale 
adopte par les cinsostes 


Abiseg ou l'E 
toi 


DEMAIN: 


1930-1935 


ANDRÉ MAUROIS 


de 


té sur un songe 
a Hélène et tes 


Ld 
MERCREDI : 


1935-1940 


JEAN COCTEAU 


étrangement, jusqu'à ne constituer 
lus qu'une sorte de chenal. Le Et 
ai 1927, Lindbergh, sur le « Spi- 
de N 

tinents 


k à Paris, unit 
lointains. L'enthousiasme 


culs TY al anistia quelque € 
‘épique. Dès lors, l'Océan n'offre 

pian de génsaner à Byrd, Aorta 

SA eine M. DELBOS 
Erovincialisė. On n imagine pas que. propose une réforme 


e-balançant cette réduction 
le cloisonnement 


durcissement des 


de l'enseignement 


res, les remparts de paperas M. D 
ses et les barrières des change 
nous éteront les privilèges de la 
vitesse et de l'étendue des dépla- 1 p 
cements, nous emprisonnerons avee = r 
plus de sûreté que la lenteur de a 
chemins de fer et des paquebot», et = A s pius 
que, doués de la rapidité de l'aile 


nous nous r nos 
coins. Nos conquêtes cé ront 
servi surtout à assurer le chemi- 
nement des bombes et les commo- 
dités des voyages de la Mort qui 
ura même plus b de pilo- 


IL Y A 50 ANS 
LES 3 COULEURS 
flottaient à In-Salah 


M. Naegelen a fêié au 
Sahara cet anniversaire 


“PARIS-PRESSE sum 


tes. 


Evolution mineure, mais con 
dante ; le Cinéma apprend à par- 
ler. Charlot, personn verse 
cinéma fait chair, a, 


Le guide des vacances blanches 
ARIS-PRESSE-L'INTRANSIGEANT r, n 


des renseignements pra 
d'hiver de France. La collection de ces petit e un p 
rama des vacances blanches en France 
Les prix indiqués sont à jour pour À 
d'initiative. Cependant, soucieux d'être 
les skieurs, nous demandons à to 
leurs possibilités d'hébergement, leurs prix et tous les renseig ts qu'ils 


désirent por 


Villars-de-Lans 


Alt 1.050 m. 641 km. de Paris, 32 d 


aénobie” De Paris à Grenoble en = GARRY DAVIS 


roisième classe, 1.934 fr. en deuxième ai à A 
șlasse, 20, francs, De Grenoble à Pour que vos enfants autorisé à pénétrer 
irs-de-Lans en car ($ services qu en Allemagne occidentale 


Hiens) 1 h. 20: 130 franca i va 
Sae i ia Troniecine Dichioue puissent aller seuls riein 


d'enfants Vin s toutes classes. N 
Equipement sportif. — Monie-pen: aux sports d'hiver Ga 
tes des Cochettes et monte-pentes des PRE: iS 
poe des Con a menie Date pur MAISONS FOUR ADOLESCENTS | Cn Toma 
Cochettes pour sauia de 40 m. Bobs- pennon de 38 
rien. piste des Poutells. Patinoire de Baa y 
5090 m2 Profes de patinage. Fôtes 
de nuit. Matches de hockey sur pia 
ce Exhibitions de patinage artisi 
que. Ecole nationale de ski franc 
ion de patins, luges et skis. Equi 
pement de scoura en montagne. 
Manifestations sportives. — 8 Jan 
vier. championnat des Alpes de ho- 
key. 22 janvier, bobsleigh, coupe de 
Villarsdelans de la Moucheroïle. 12 aires, Le He 
mars Ski, coupe de descente de la 5 Les Ne 
côte 2.000. 
HOTELS. — Prix fournis par le ns d'enfants 
Syndicat d'initiative (él 39. ne Le Petit 


TE Ts R TAA AAT E T a aa. th NORT SUBITE 


Pour obtenir les prix totaux, ajouter (filles 6 à 
DS ir to maaie DS ar Lao] DE MONTY BANKS 
teis. 20 p. 100 pour les autres. n 11 ans) g 
Hótels Trois Etoiles C : Splendid ans). Les Agneions 4] le metteu: scè 
Hôtels Trois Etoiles D : Grand Hò > nes (3 À 14 à ritannique 
tel de Paris 80 ch. 850 à 1.300 s. Le Gai Lo] ROME, 9 + 


Etoiles E : Parc et ns). Pension Sainte-Ma-Ì meiteur en sens š 
1.000 à 1.200. rie a Ecureuils (3 A Banks es: déc m 
Hôtels une Etoile : Nouvel Hôtel, 12 v. Chantoiseau z 
25 ch. 700 à 800 ; Terminus 25 ch. (8 à 12 ans) is de Neige (4 


à 800 ; Moderne 22 ch. à partir à 12 ans) Bon S: 4 à 12 ans) 
de 100 ; Edelweiss 10 ch. 700 à 800; Mme Bérard (3 à 8 ans). Mme Bre 
Fieur des Alpes 600 à 800 ; Primero- naut (Jusqu'à 7 ans) La Poussinière 
se. pens. de famille 600 à 800 : Les (moins de 6 ans) Le Refuge (bébés 
Bruyères 20 ch. 650 à 800 ; Pré Fleuri et enfants jusau'à 4 ans). Les Be 
pension famille 11 ch. à partir 750 ; ceaux (bi n 


